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“ Parare Domino. Plebem Perfectam ”

Adresser-veus à

O. CONSTANTINEAU,
316 Rue Merrimeck,

 

 

BEN. LENTHIER, Dir.-Pry.

 

+ MAGASIN DE MUSIQUE +»

—DE——

GARDINER
«

, Deux beaux Pianos de seconde main presqu'à moitié
prix.

Chansons françaises, commandes remplies fidèlement.
ordres donnés pour la Musique venant de soit Boston, soit
d: New York ou Montréal

90 RUE MERRIMACK,
LOWELL, MASS.

 

 

  
 
 

Qui connaît mieux les maladies desfem”
mes que la femme elle-meme.

De nombreuses années d'expérience ont

produit cette merveille médicale,

LR BAUME VEGETAL
Pour toutes les

Maladies des # Femmes.
T1 gnéeit ic‘ailliblement les Prolapaus Uterl où
hute de ln Matrice et toutes les faiblesses ou dé.
rangements des organes génitaux, tels que la Leu-
corrhée où pertes blanches, les Menstruatione irré=
gulières ou douloureuses, et les Inflemmations de
la Matrice, eto.

POUR LA FAIBLESSE DES ORGANES GENITAUX
Chez les deux sexes, cette préparation est la meilleure de tous les re-
mèdes mis jusqu’à aujonrd'hui sur le marché. Dans les maladies des
reins, c’est LE MHILI.EUR REMEDE DECOUVERT.

Il est agréable au goût, actif et d’un effet immédiat. Il soulage
les femmes enceintes et diminue les douleurs de l'enfantement,

C’EST L’AMI DES FEMMES.
Il donne surtout de bons résultats dans la débilité générale, ta

Chloro-anémie, la Faiblesse du sang, etc. Dans toutes les maladies,
il agit d'après les données de la science ; il diffère complètement de
tout autre remède et lui aidera dans le besoin LE BAUME VE.
GETAL de MME AMANDA WILSON est vendu par tous les pharma.
ciens comme le meilleur remède pour les maladies des femmes, Prix :
f1.00 la bouteille. Ecrivez pour mon pamphlet: LE TRAITE DES
MALADIES DES FEMMES; il contient un grand nombre d'informations

   
utiles, Il a déjà sauvé la vie à plusieurs et peut aussi sauver la
vôtre. Correspondance gratuite. Adressez en confidence comme
suit:

Mrs. Amanda Wilson, Lewiston, Me, U. S. A.
   

Entered at the Lowell Post Office as second
clans matter,

Le NATIONAL et le DRAPEAU
NATIONAL

Bont en vente aux endroite suivants a |
Lowell: !

Pharmacie Française, coin des rues Moo-
dy et Cabot '

À la pharmacie Roussin, 4 rue Cabot.
Dr C H-nntte, coin des rues Merrimack'et

 

 

 

Cabot.
O. L. Cambridge, Merrimack House Block,
p rue Merrimack. 3 Aik Joucts, Poupées,
ro pare Lap dre rue Aiken. .

M. St ITil« ra "min des rues Aiken et Hall, Patins, TT Steighs
J. H. Tully & Co., 23 East Merrimack.
ames Maiden, 47 rue Tilden. i
Lowel] Pharmacy. rue Merrimack.
A la pharmacie F. L. Richard, Lakeview

Ete., Ete., Etc, Ete.
 

Notre assortiment est t:+ varié et nous in-
viton= les Canadiens & venir le voir; ces marAvenue.

Railroad News Depot, eno. de Middlesex et chandises sont t utes -ouveties et dans les

Thorndike Sta. derniers goûra Nos prix sontà lu portée de
tout le mun ‘e et p'us bas qu'a Îleurs.
Nos marchand'ses sont tvles qu’annoncées.

AGENTS Dy “ NATIONAL” ‘ Envoyez-y vos enlants ou ventZ avec eux.

Joseph F. Pinard. JOUETS DE TOUTES SORTES

Albert Pel! etier. |

 

 
 

 

Nouvelles Locales.
Aux Achetours de Noel

Tout le monde se plaît à vanter le bel
assortiment de cadesux de Nuël que l’on
trouve au magasin de ALFRED SixanD
bijoutier coln des rues Merrimuck et Hau-
over, Montres, chaînes, bagues, bijoux de
toutes sortes, tout est de première qualité.
La satifuction qu'on éprouve d'acheter uv
article de première qualité mérite de ne
pus passer inaperçue, dites le À vos voi-

sins.

 

L'Œuvre d'une Femme Faoule

L'alarme sonnée Ce la boîte 14, hier soir,
appelait les pompiers à ls maison d’un nom-

mé Patrick Mellen, dans l’aliés qui porte
son nom et qui part de la rue Fayette.
La personne qui loue cette maisou, une

ivroguesse bien connue de la police, avait
comme d'habitude pris un coup de trop.
Bo se mettaut au lit, elie renversa la lawpe
sur sa couche et mit le fou aux oouverlu-

res,
Elle n’eut pas mene la force de se rele-

ver elle-même, encore moins de ramasser

1a Jampe et ce fut un pompier qui l’arra-
cha de sa dangereuse position. Les dom-

mages ont été insignifiants.
>a

  

Elections de Ia Cour Sumuel de Champlain

Hier soir ont eu lieu, à l'assemblée régu-

lière, les élections des officiors de ls cour
Samuel de Champlain, pour ie prochain
terme. M. N. H. Roy président.

Six nouveaux membres ont été admis et

plusieurs applications ont été présentées.
Lesofficiers pour le prochain terme de

l'année 18098 sont: Junior Ex-chef Ranger,
M, N. H. Roy; chef Ranger, Winism Cha-

loux; sous chef Ranger, Charles CôGiÉ; se-

Crétaire-fluaucier, E:zésr Lamoureux ;

trésorier, Paul Vigeaut; secrétaire-archi-

viste, Nas cisse Gadbuis; Senior couducieur,

George Burii; junior conducteur, Leger
Pagê; seuior sentinelle, Joseph Côté; junior
seutinelie, Horatio Duwiiou; médecin, Dr

Rodrigue Miguault ; Syudic, pour 3 ans,

M. Evariste Bertrand.
. menseps=

Services Funebres

Le service anniversaire pour le repos de
l’âme de feu M. Prosper Lanoue, à été

vhauté ce matin, à 8 heures, à l’église Saint |

Joseph. Un grand nombre de parents et

d'amis ont assirté à cette cérémonie.
Le Révd Père Marion chautale service,

assisté des RR, Dazé et Féat, comme diacre

et sous-diacre.

—À8 heures, à l’église St Jean-Baptiste,
ce matin, ont eu lieu les funérailles de M.

Henry Dubois, âzé de 25 ans, décédé au

vo 27 rue Feuwick.
Le Révd Père Lamothe officiait.
Les funérailles out eu lieu au cimetière

catholique sous la direction de M. Juseph

Aibert.

—Les obsèques de Mlie Amanda Lupien,

Journal Quotidien.

prérilent, William H. Ward ; 2e vice-prl-

vident, J. W. C. Pickering; 8e vice-prési-

dent, George A. Hanscom; trésorier, Geor-

ge W. Kuowllon ; vecré taire, J. T. Smith.

MM. Constautine QDouneil, Patrick Gil-

bride, Alex. M. Abels et Itobirt Crowley

furent ensuite admis membres.

Nousextrayons les détuils suivants du

rapport vffi.1ei du secrétaire,

Le nombre total des membres est de 380;

trente deux out ¢té élus jeudunt l’année.

Quaire membres sont décédés depuis le
dernier rapport: MM. F.E. Rice, F. Carll,
J. A. Stiles et F. I, Ford, !

Les compaguies suivantes sont venues,

slinplanter en Cette ville penduut l’année i
1892: Marscides Cotton Manufacturing
Co., d’Iltinoie; La Société de Publication ;

Françaises des Etats-Unis. Howe Lumber |

Co, Tuompson Hardware Co, New England

Theater Co, Standard Worsted Co et Pil-

ling Shoe Co.

Il y a eu une activité extraordmaire duns
1a construetion ¢t l’hgrandissement des bâ-

tisses tant publiques que privées. Sur
l'année pr@cé-lente, ily a en dans celle

ligne une avgmentation de 100 par ceut,
Le trésorier, M. Knowlion,a déclaré que

les recetles avaient été de $1,453.25 etles

dépenses de $1.434 97, ce qui laisse en

mains une balarco de $18.28,

A prèsdes discours pratiques par plueienrs
merubres l'assemblée set aj-urnée.

—__—__—

 

LA SEANCE D'HIER SOIR

f’Arm<e du Salut Gagne von Puint=Diverses

Nominations=Licenoes REvVuque ess. ffui-

res de Kuutiue

Les deux chambres du conseil se sont
réunies hier soir ; le bureau des Échevius

en assemblée régulière et les conseilier- on

assemblée spéciale.

Voici le rapport détaillé des deux as-

seimblées:

Bureau pes EcHEVINS

Résolutions adoptées:—Pour accepter des
trottoirs rues Gorhaimn et Lawton : pour au

toriser les commiseaires du fonds d'amor.
Lissement à remettre des sûrelés au mon- !

tant de $265,500 et à payer ce montant au :
trésorier; pour instruire le trésorier à ap-
proprier $10,855 aux travaux de la rue!

Palmer et $9.044.57 à l’Etat. !
Les rapports favorables qui suivest de-

vront rester sept jours sur la table :
Requête de C, O. Comerford pour ac-

cepter une partie des rues Humphrey et

Kighteenth; requête de Ge» E. Stanley,’

pour un égout rue Perry. !
Lesæapports du comité des rues recom-,

mantaut au prochain conseil civique la

coustruction de ponts en fer surla rivière !

Concord près du cimetière et sur la môme |
rivière rue Eust Merrimack sont adoptés à

I'unanimité,

 
i
|
|

Les nominations suivantes faites parle

maire sont contirmées à l’unanimité : Fran-

cis C. Piunkett, commissaire de 1 hôtel de

ville à la place de John P. Phibps, décédé; |

NOMINATIONS CONFIRMEES

  décédée au No 8 rue Huward, à l'âge de 19
ans, out eu lieu ce matin, à 9 heures, à

’église St Joseph, au milieu d’ua nombreux |

coucours de padents et d'amis. i
LedRévd Père Amyot “chunta le service

funèbre,
La sépulture à eu lieu au cimetière catho-

‘lique sous la direction de M. E. H. Duprez.

 

LaMortalite en Novembre

Le bureau de santé vient de faire son
rapport de la mortalité de la ville pour le
wis derujer. Il ya eu 119 décds, exacte-

 

que public pour cing ans; Fred Wood's,
syudie du cimetière ds la ville, pour deux

ans; Richard Sweet, peseur do fuin et

autre articles de 1a Lawreuce Corporation.

LICENCES REVOQUEES

Sur la recommaniation du chef de police
les licences de O H, Wiikins, de la Mid tle.

8x T'avern, et du John Mayo, commer-

çaut de tricà-brae, sont révoquées pour
violation À la loi des licences,

Sur le rapport du comité des licences,
MM. Moisan & Sinith reçoivent la permis-

ment le même ombre de povenhro! sion de retirer leur application pour une

1801. Le 10% © resde est © oo | licence de sixième classe aux Nos 53 et 35

en comptant le chiffrsde la population re Prescott; ces messi-urs avaient déjà

 
L. G. N, Jalbert.

Noël Cartier.

Jules Gaillard.
J. L. Brault. ;

A. Chaznon, agent local à Lake

Linden, Mich.

J. S. Bourdon
ENTREPRENEUR DE

Pompes Funebres.

 

 

Je ne m’oocupe d’ancun autre commerce,
te qni vous Assure Une prompte attention de
ma part, et entière satisfaclion de mon ouvra-
ge. en ce qui concerne la préservation des
corps avec les procédés les plns modernes de
PAraociation des Eutrepreneurs de Pornpe: :
Funèbres de la Nouvelle-Angleterre, dont 3e |

suis seul membre Canadien ici à Lowell.
De l’embaumage je fais une spécialité et je

garantie la préservation.
An reste mes Drix sont les plus bas, et en

cela je défie tous mes compétiteurs de fournir
des Pompes Funèbres de première clusse |
COMME MOI |

{

J. S. Bourdon,
Coin des Rues CABOT et MOODY,!
Durant Is nuit & ma résidence, en face au,
Preabytère. mai-on autrefois occupée par les ;
Revds Pères Oblate, Tues Anetin et Merri-
mac

 

 

L’avez-vous essaye, |

Rock Rve& Honey
Le Grand Remède Françsla pour les rhvmes et

Vbres Affections des poumons, Ce reniède ne
Bontient -trictement qe dn pur Barley malt, du
Rye Wiskey, du =ucre de roche et du mel.
D estindispensable dans le vieil Âge ses effets
oat remarquables.
Pren z-an un plein petit verre ¢ vin dans une

demi tasse d'eau Chaule avant als Vous coucher
at vous vous en pworterez bicn ; 11 favorire la con-
fiton Ravitaire des persumnes Muibles t procure
ap sommet: réparateur la nuit,
Ba coantderant bien 'e« fait cf haut, haszés sur

gre gramie expérience vous ~erez portéa a faire
meni de c« bon re. éde fratçai- qui est reconnu
10 tuell enr, le pus nalntatre ; iy © manvaises

Wzénarations sur Je misirché, teur qualité -»t de
quille valeur et.nons prévenmna le public de n’a-
thete que lo véritable Cordla! Français. N'en
wh-tez pes d'autres. St vos pharmaciens n'en
ant pas vendre ou non veulnt pas, adresser-
rous & moi directement.

EDWARD HEFFERNAN,

Agent pour la Nouvelle-Angleterre,

70 et 78 Munroe St, Lynn, Maes.

$100 la Bouteille . d'une Pinte.
87 Ots la Boutellle d'une Chopine.
GF En vente chez le Dr C. Henot-

de à lu pharmacie Moigan & Smith.63
Bas Prescott et par tous les pharma-

 

H. C. C/RARD, 83,200. Marchar J Canadien de Ferronnories,
Rur MERRIMACK.

 

Entrepreneur de Pompes funè-

|bres et Enibaumeur,

311 MERRIMACK STREET.
(Voisin de la Station du feu.)
 

M. E. H. Duprez ayant vendu ses
magasins de meubles s'occupe aujour-
d'bui exclusivement des entreprises de
pompes fuvèbres.
Étant chez lui et n'ayant aucun

loyer à payer et possédant ses propres
é juipages, qni tabs contredit sont les
plus beaux de la ville, M. Duprez vous
garantit d'ava« ce que ses prix seront
toujours à meilleur marché qu'ailleurs.

Son bureau reste ouvert jour et nuit
au No 311 rue Merrmack. voisin de
la station du feu. Le corbillard biane
simp'e pour enterrement d’enfanb ve
loue 82.00 comme partout. Carosses
(Hacks) Harnais et chevaux de pre
mière classe pour.

Mariages, Baptemes et Sepu'tares,

À des prix défiant toute compétition.
Téléphone No 858 - 5
 

LEURS !
ur décorations variées ches Mo
man, rus Dutton Merrimack

House Block. 4-22-98.
 

A VENDRE
Bonnes maisons à des conditions très faciles

danstoutes les parties de Ia ville. Assurances
contre le feu dan+ les meslleurs compagnies
et Aux plus bas prix. Petits logements à luuer
près de Wiilie St, S'adresser à

WwW. »2, E. DODQE
re 6 —= 14 rue Central

Lee Pere Noel
Kat arrivé avec un plein char de Bijoux ot d'ar-
genterten, articies de fantaisie, Joncs et Bagues
ce Luutes sortes ces

Elsear - Lamoureux
BIJOUTIER

87 1-2 Choever St, Petit Canada

 

 

Des personnes décédées il y à 68 hommes
el 51 femmes; 29 avaient moins d'un an, 41 :

moins de cing. Par quartiers Ia inortalité
s'est répartie comme suit: |

EH DUPREL
Un 12

Deux 18
Trois 25 |
Quatre - 9

Cinq 24

Six 16

Total 104
Quinze personnes sont m ries daus les

hôpitaux.
La consomption a causé 18 décès, la

pueumome 14, la bronchite 9 et la maladie

de cœur 8.
Ii y a eu 21 cas de fièvre typnoïde, 17 de

rougeols, 6 de fièvre scarlatine et 4 de

diphtérie.

3. L CHALIFIUX REELU
 

Reunion Annuelle de la Chambre de Com-

merce

L'assemblée annuelle de la (‘hambre de
Cummerce a eu lieu hier soir dans les salles

de cette société.
Après la lecture des minutes régulières,

en procéda à l’élection du bureau des direc-

teurs.

Sur motion de M. Amasa Pratt, le secré-
taire fat autorisé à déposer un seul bulletin
pour tous les membres suivants qui furent

élus directeurs pour l’année prochaine :
Jos. L. Chalifoux, Wm H. Ward, J. W.

C. Pickering, George A. Hanscom, G. W.
Kuoowlton, James T. Smith, Charles A
Stoit, Otis A. Merrill, James O'Sullivan,

Freeman B. Shed1, Eugene 8. Hylan, N
J. N. Bagheller, Harry R. Rice, K.T
Rowell, D. A. Sullivan, J. W. Bennet.
Charles Runels, D. M. Prescott, D. H.
Varnum, Stephen B. Puffer, H.C. Fuller,
BE. A Smith, George L. Huutoon, Edward
M. Tucke, George D. Coburn, Gro.M.

Harrigan, John F. Kimball, George J.
Carney, Perces Parker, F. C. Church,
Charles Littlefield, E W. Thomas, Miles
F. Brennan, William H. Parker, Charles

H. Cobarn, R. M. Boutwell, Edward N,
Wood, F. J, Fieming. R. Simpson, Orrin

B. Rantlett, A. G. Pollard, D. Gage, John
H. Harrington,
Sur motion de M. Harrigan, le secré-

taire déposa un bulletiv, pour réélire M.
Joseph L. Chaiifoux président.
Le nouveau président remercia en quel-

ques mots les membresdu nouvel houneur
qu’ils venaient de lui conférer et fit l’éloge
des capacités transcendantes du secrétaire,

{sur un ordre signé par l’échevin Coughin.

obtenu une licence au No 55 rue Prescot,

malgré le rapport défavorable du comité.

M. T.1* Fux obtient une liceuce de

common rictuuller au No 2 rue Merrimack.

L’ARMEE DU SALUT

L’ordonnance pas:Ce le 4 mai 1886 pour
mainteuir l'ordre dans les rues est révognée

Ceci enlève la restriction imposée aux pe-
rades de l’Armée du Salut.
Un avis de poursuite de la part de Irad

B. Hall coutre la cit6é pour dominages est

référé à l’avocat de la ville.
Un avis de réclamation pour dommages

causés parun égout défectueux sur la

Lukeview Avenue, est référé an comité des
réclamations. Piuzieurs requétes pour des

licences de faible importance sont réfé-

rées.
Toutes les affaires de routine terminées,

les échevins procèdent ensuite au d‘compte
des bulietins dont Dous donuons le résultat

ailleurs.
Au CoNskiL

Quinzs membres sont préseuts sous le
pré-idence du conseiller Sparks.

Le con-eil approuve toutes les décisions

du bureau des échevins.
On accepte la liste des jurés telle que

revisée par le comité spécial. Puis le con-

seil s’ajourne.

Les Stiles dnVl
Apres l'éprenve que viennent de

traverser MM. Barlef-ky Frères, ile
ont décidé de coutinuer tout de même
leur commerce de

MARCHANDISES SECHES,

ARTICL<S UK FANTAISIE.

CHAUSS: RE =,
SOUS-VETEMENTS,

enfin tout ce qui comprend un maga-
sin bien assorti. Ses p ix sont ré
4nits afin d'écouler le stock aussi vite
que possible.

Rappelez vous de l’endroit ou vous
pouvez vous procurer tout ce qu’il vous
faut à très bas prix.

Barlofsky Freres
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FeANNONCE
oto.. oto, Cesont là des ca eaux apprécixbies et de bonaloi par leur économie. 0%

| Quoique vous ne puissiez pus les mettre fans les Bus d+ Noel, I'srgent quevons famed cf
| épargner en donnant de tels cadeaux pourrait cependant remplir plus d'un bas de Noel.

4 Notre magasin est ouvert tous les soirs. -

.

——POUR—

N'OHL!
 

Notre magasin sera overt tous les soirs cette semaine

jusqu'à 10 heures et sera fermé toute la journée

Lundi, 26 Decembre 1892

MARDI nous vous donnerous une annonce importante

de plusieurs Grandes Occasions pour finir l'année 1892, ne

manquez pas de la lire et d'en prendre avantage.
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Nous a'lons mettre les prix bien bas dans plusieurs lignes

bas que par le passé.

A)EE

N. B.—Nous avons mis une ligne de Bijouteries dans
notre sous-sol, à bien bon marehé.

A.Pollard& Cie
— RUES—

ernmack, Palmer et Middle,
LOWELL, Mass.

 

 

MM. H. N. ST-MARTIN,

“ T, B. OUBLLETTE,

# A. L RICHARD,

«“ PHILIPPE COTE,

“ THEOD. LUSSIER,

% LS. A, BERNIER,

‘ GEORGE LUSSIER,

“ HORMID, BEAUCHEMIN,

“ HENRI VINCENT,

W.CHAPUT,

. JOB. FURTIER.

« THOS. DENAULT,

“ WALTER WATKINS

Mure DAISY BOIRRE,

« LEA BOIRE,

“  L CHAPUT
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varie vu Les Bas de Noel !*

 TIMOTHE

Ed. Vincelette, Redactess.

 

 

Vous vous toiturez sans doute la cervesu pour chercher un cadess de Mool ppdseur
table pour votre père, vutre masi, votre fils où votre frère. Pormettes-vous de faire quelques
anggestious.

Un bear pardessus ponr l'hiver. Un bel habit dev.Un Ulster long et comfortabla.
rable, Unie paire d> beaux psntulons. Une bells cravate. Un benu foulard. Des gents

 

BOSTON CLOTHING Co.,

C. A ‘Wheeler, Gerant.

|

| Coin de Central et Prescott Sts

| Joseph Miller, Commis Canadien.
  

PIANOS-:- PIANOS

N

S
O
N
$
A
0
L

L
A
M

AI
<C

L
o
w
e
l
l
.

-

S
T
E
V
E
N
S

S
O
N
V
I
d

e
n
d
b
e
a
u
c
o
u
p
pl

us
de

gp
ia

no
s

‘s
aj
ld
ez

s2
14

ju
aw

to
re

d

Sp
S
O
W
}

SI
P
§
SN
PU
IA

Ju
oG

q
u
a
u
c
u
n
e
a
u
t
r
e

a

 

L
M
A
I
S
O
N

SO
N
SA
OL

Vv

Ces pianos sont des merveilles par leur beauté et la qua
lité lu ton. Nous pouvons à peine suffire à la demande. Leur.
spécialite est la rich sse de leur ton et ceux qui ont entendu
ces instruments sont unanimes à déclarer leur supériorité.

Les prix sont les plus bas et les termes faciles.
Le stock est considérable.

A. B. STEVENS
Entrepot à Lowell pour la Suecursale de Boston

128 MERRIMACK ST.
— mr

A. E. O'Heir&Co.,
Encanteurs et Marchands de

 
 

  

|
'Meub'es, Poeles, Tapis, Fournaises, Rideaux.

Miroirs, Vaisselles, Ferblanteries, Poêles de cuisine,

: . Poêles de salon, etc., ct toutce qui est nécessaire pour meubler
de Marchandises, la hausse des prix pour tous les Cotons’ 4 P

n'affecte pas du tout notre stock, car nous en avions acheté’

Frauk P. Puthum, sywlic de la biblisth*-} des milles verges avant la hausse et nos prix vont être aussi;

une maison de la cave au grenier.

Argent C'inadien reru au pair, On parle le français.

Argent Comptant ou Crédit. Un escompte de & ojo sur Achat de
$5.00 ou plus si vous payez comptant,

 

10 et 12 Rue Merrimack, - Lowell, Mass.

VIGEANT
Public Cash Market,

374 Merrimack St., - - Lowell, Mass.

   

 

   

* Lard frais, la livre, - . . 12¢
Enaule fraîche, la livre, - loc

Ep rule fumée, la livre, - 10e

mrilleur Steak, 2 livres, 25e
Bon Saucisson, la livre, - 32e

Bon rôti de Bœuf, la ‘ivre, Jeet Ye

Rôti de Bœuf, première coupe, lbs 12¢
Fleur à Pain au quart premiere

qualité - . - - 255
Bonne fleur à pain - - - $5.00

: Cemière qualité de graisse en ti-

! Dettes audessus de 10 Ibs. - 1.10

Première qualité de beurre «oe

374Merrimack St,

13. 15.

 

Ainsi ponr
chavsser

Claques pour hommes, 450.

Bottes e@outchoue, $2 00.

Bon beurre, Lowell Creamery, - 87¢
Beurre a Paiiererie - - - 220
Bonne fleur & patinseries, en sac, - Tbe

; Bonne fleur à pain, en fac, -
! Bonnes Patates[minot] - - - 1,00
i Bon Saumon en boîtes - - 186
«Sardines en boîte, To 4 boîtes pour 25c
Grosses boites eardines 10c, 8 boites 350

. Confitures aux Prunes et Frambot-
| ses, - =. 55c par 8 lbs
{ Pommes en biden, - - - 2e
4 boîtes de Bluets - 7

Public Cash Market,
- Lowell, Mass.

17. 19.
SE

voila l’Efiver ?!
éviter des maladies graves, des rhumcs, etc, il faut avant tout bien ee

À mon magasin vous trouverez nn choix considéranle de Chaussures d’hiver,

Hottes de Caoutchouc et Claques pour hommes, femmes et enfan's
Clagues pour dames, 22e,
Bottines Dongo!a, 950.

MF Auesi un aseortiment complet de Marchandises Sèehes aux prix les plus bas.

J. 0. LEPAGE, 10 Rue Aiken, Petit Canada.

Bottes caoutchouc, enfants, 86e
Pardessus en drap,

 
 

DT, Page Pres. M P, Warcester. Tres

  

Restaurant do Tere Classy

No 46

Merrimack St 
: Servez-vous

— DE LA —

BUTTERINE
De ARMOUR & Cle

Propre, paletable et saine, Elle
peut être favorablement comparée
au beurre de premier choix et don-
ne plus de satisfaction par rapport

: à son bas prix
Nous la recommandons pour les

meilleures tables. Co

 

Essayez-la 1131
Familles privées, maising de

pension et hôtels fournies ét quan-
tité désirables chez 8

ARMOUR & Cie,
“87 MarketSt. 

  

 

L'assortiment d'articles pour les fêtes est M, J. T. Smtiih. 20 et 22 CHEEVERSt Mun M. H JAOQUES LOWELL, MASS. -

uh Dienauten vente. Nos prix défient ia com} La autres officiers élus sont: ler vice- Coin de Coolidge PETIT,CANADA tn L200
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quels cause dont il s’est fait le
champion n’est pas vainous," mais
nous ouvre maintenant un champ
d'activité magnifique et utile.” Je
rappelais ces lignes d’une vieille ine-CE

’ MENUS PROPOS cription : ‘“ Ne regarde pas avec
— chagrin le passé ; il ne revient plus.

Lo meilleur cadeau de Noël est Améliore avec‘sagesse le présent ; :l
oui qui mgnifie le plus, quelque |est à toi. Va à la rencontre’ de l’u-
‘minime qu'eu soit lo prix. venir sans crainte et avec un cœur

«% fort.”

Aucun homme vivant qui n’a pas Je vous disais aussi: ¢ Jo crois
été président des Etats-Unis n’a ja- AU° le passé du désappointement et
mais obtenu une réputation honors- de ls défaite ne reviendra plus. Le
ble qui puisse être comparée à oelle présent d’une glorieuse agitation en

que M. Blaine s’est acquise dans
tout le pays.—Boston Globe,

os

Le Boston Globe rend un juste trie
but d'hommage à Ferdinand de Les-
aps, et se refuse À croire que le
¢ Grand Français ” soit coupable des
fautes dont il est appelé à répondre
devant les tribunaux de son pays.

Après la vacance de Noël, le con-
grès va se mettre À la besogne. La
révision du tarif sera confiée au co-
mité des voies et moyens ou à une
cbmmission spéciale, mais en tous cas
la chose se fera promptement, et lu
loi McKinley ne sera plus qu’ua sou-
venir des mauvais jours qu’à traver-
sés ls république.

La vie de l’ex-secrétaire Blaine
ne tient plus qu’à un fil, qui peut
être brisé d’un moment à l’autre.
M. Blaine a’ commis des fautes

mais le peuple américain le compte
aveo orgueil an nombre des hommes
d’Etat les plus habiles de notre siè-
ole, et #8 mort causeraanx Etats-
Unis un deuil national,

*
*.

Le sénateur Sherman dit que le
parti républicain & commis une er-
reur fatale en laissant de côté Levi
P. Morton pour choisir Whitelaw

Reid comme candidat à la vice-pré-
sidence.,
Le choix de M. Harrison était ave-

gi une erreur, comme le .Yote popu-
Isire I’a démontré le huit novembre.
Maisil est un peu tard pour sen
apercevoir.

0".

Un seleciman de New Haven (Con

necticut), Forbes est marié depuis
cinq ans,et personne ne le savait eu-
eore dans sonvillage, jusqu’à il y à
quelques jours,
M. et Mme Forbes se sont occu-

péz de leurs affaires rans mettro le
public dans la confidence de leur
ménage.
Et on dira encore que les femmes

ne peuvent pas garder un secret !
*

La France traverse en ce moment
nnecrise politique dont elle aura
peine à sortir intacte. Ce pays danse
sur un volcan. L'enquête sur la
compagnie du canal de Panama
révèle chaque jour tant de cor-
ruption, que lon commence à
craindre une révolution. Le peuple
français commence à voir commeil a
été trompé, volé, par ceux en quiil
avait ea confiance, et dans sa fureur
il poarrait bien ne plus reconnaître
ceux qui sont restés honnêtes dans la
multitade des capitalistes”véreux.

Dieu protège cette pauvre France
dans son heure de tribulations!

Les républicains les plus éminents
de Philadelphie se sont unis aux dé-
moorates pour fêter M. Harrity, le
président du comité national démo] que la démocratie du
cratique.

Sans doute quelques-uns de nos
adversaires vont dira que les démo-
crates sont trop fanatiques pour ren-
dre la pareille. Ils auraient bien
tort de le faire, cependant. En
fêtant M. Ha.nity, les républicains
de Philadelphie ont reconnu publi-
quement son honnêteté dans la di-
rection du comité dontil eat le chef.
S'ils assistaient au banquet qui sera
prochainement “offert à M. Uarter,
les démocrates sanctionneraient les
actes les plus honteux de corruption
qui sient jamais été ‘accomplis par
an comité national.

Voilà la différence.

LE PARTI DEMOCRATIQUE
Le Young Men’s Democratic Club

of Massachusetts donnait lund: son
diner annuel, à Boston.

|

Plusieura
discours ont été prononcés par d’é-
loquents orateurs, entre autres le
gouverneur Rusæell, qui est membre
de cette association. Ca dernier dis-
eours a été, comme tout ce qui sort
de 1a bouche de notre gouverneur,
Une leçon que tous ont écoutée avec
plaisir et qui résume le passé du parti
démocratique a usa: bien que ea poli-
tique pour l’avenir. Nous en repro-
duisons le passage suivant :

“Je me rappelle notre réunion
d’il y à quatre ans, après la défaite

  

faveur d’une cause juste est à nous,
et si nous marchons sans crainte à la
rencontre de l'avenir, il ne peut

nous réserver qu’une victoire triom-

phale.” C’est dans cet esprit, je le

sais, quece club et la démocratie
de la nation ont commencél'agitation.
Deux grandes rictoires nationales

écrasautes ont montré, depuis, que
leur croyance était justifiée, out com-

ponsé la défaite de 1888, mis encore

une fois au pouvnir notre chef éprou-

vé et aimé, ct donné au part: la con-

fiance du pays et son mandat pour

établir comme politique nationale les

principes qu’il a deux lois approuvés

de propos délibéré.

Notre parti s’est engagé à la réfor-

me et à la réduction du tarif. À éta-
blir et maintenir une monnaie solide,

à réformer et administrer honnête-

ment le service civil, à ramener le

gouvernement dansles linites d’une

économie rigide, et à affecter les

taxes et les dépenses à des fins publi-
ques seulement. Nous nous réunis-

sons ce soir, ficrsde notre victoire,
mais aussi appréciant pleinement la

grande responsabilité qui imcombe à
notre parti. 1l ne peut rester inac-

tif ni se soustraire au bnt qu’il a dé-
claré. Il ne peut certainement pas,

et ne veut pag, manquer à ses cnga-

gements, perdre ains: la confiance du

paye, Se mettre en travers du désir

exprimé par le penple d’une législa-

tion juste et sage ct de la réforme,

et rendre sa victoire stérile. Le peu-
ple à raison de se confier à notre par-
ti, et nous avons raison de croire que

notre président élu nous conduira

avec sagesse, courage et patriotisme

dans un service utile et bierfaieant
pourle pays, conformément au désir
dun peuple.”

Le peuple, en effet, s’est prononcé

d’une manière qui ne laisse ancun

doute sur ses intentions. Le parti

démocratique s’est présenté à lui

avec un programme qui comportait

la réforme du tarif et du service ci-
vil et une promesse de législation as-

surant une monnaie honnête. Le

peuple a accepté ce programme qui

répondait à ses vœux, et a mis le

parti démocratique au pouvoir en
lui confiant ses intérêts les plus

chers.

Iln’yapas à hésiter et le part;
démocratique n’hésite pas. Il s’est

tracé une ligne de conduite dont il ne

déviera pas. Rien ne sera fait à la
hâte ni à la légère, mais on prendra
le temps nécessaire pour opérer l’évo-

lution demandée sans créer la révo-

lution économique qu'une révision
hâtive et immédiate du tarif pour-

rait amener.

Le peuple a raison d'avoir confi-
ance dans le parti démocratique, et

quant à ce qui regarde le Massachu-
setts, nous disons avec le gou*erneur

Russell : ‘“ Nous pouvons assurer à

M. Cleveland, et nous lui assurons,

(ld Bey State

lui promet amouret loyauté, son ap-

pui sincère de son administration, et
sa détermination, sous l’inspiration

de sa condu:te, de p'enter fermement

le Massachusetts dans la co!onue dé-
mocratique.”
 —

LES JESUITES
Le gouvernement de la république

française, qui ç&e vante si haut de re-
connaître des droits égaux à tous les

citoyens, donne de nouvelles preu-

ves de son manquede sincérité. La

persécution religieuse #'organise de
nouveau et il va sans dire que les Jé-
suites y ont leur part. On agite en

ce moment la question de les chasser

encore une fois des maisons d’éduca-

t'on dans legquelles ils ont formé

tant d’hommes vraiment dign2s de ce
nom pour soutenir la France dans ses
heures de péril.

Les Jésuites et l>a Frères de la
Doctrine Chrétienne ont toujours été

l’objet de la haine des prétendus li-
béraux français. Pendant quelque
temps leurs ennemis ont cru pou-
voir se débarrasser d'eux en exi-
geant un concours pour lcs hon-
neurs académiques. Les institutions

catholiques ont accepté le concours
avec une joie non déguisée. C'était
les combattre eur le terrain qui leur
appartenait, sur lequel elles avaient
une supériorité incontestable. Elles

d’un président brave et patriote, |en sortirent victorieuses, et le triom-
dont le caractère énergique etf la [phe leur fut facile. Loin de baisser,
sage admioistration avaient donné{elles remontèrent encore dans l’opi-
au pays le bienfait du régime démo-|uion publique.
oratique basé sur les principes démo-j Battus de ce côté, l’ennemi veut
oratiques de l’égalité, de la liberté et avoir recours à d’autres moyens. Il
de l’ééonomie. Je crois svoir alors ex-, faut chasser les Jésuites. Mais la

: Prist6"vos sentiments en disant que [chose n’est pas aussi aisée qu’aut:e-
“tout en étant amèrement détap-|fois. Le Journal des Débuts croit
pointé, le parti démocratique a ac-|lai-même qu’une semblable démar-
cepté va défaite avec une résigna-|che manquerait de sagesse. Dans
tien virile, ferme dans sa croyanoe un articlerécent, après avoir rendu

 

justice aux services précienx rendus
à l'éducation par les pieux enfants
d’Igaace de Loyols, il fait les repré-

sntations suivantes au gouverne-
ment:
“ Pourquoi vous uttirer l’odieux

qui s'attache aux persécutours, quand
il n'y a aucun avantage à y tronver ?
Rien n’a jamais été moins fertile en

sera le même on 1892, c'est-à-dire

“rien.” Quelques personnes peuvent
être ennuyées ct irritées ; quelques
consciences peuvent être troublées;

un sentiment de malaise peut-être
créé duns certains esprits ; on peut
faire une tentative de terrorisation ;

mais les choses marcheront comme
de coutume. Il n’y aura pæs un élève
do plus dans les lycées de l’Etat, pas
un élève de moins no fréquentera les

Écoles religieuses. Le seul avantage

que nous en aurons rotiré sera d’a-

voir donné une nouvelle preuve pu-
bliquo de notre impuissance.”

Lo gouvernement, cependant, ne

se luiese pas attendrir facilement. Il
a bien consenti à tolérer tros Jé-

suites dans chaque collège —couces-

sion dérisoire si l'on considère les be-

soins de l’éducation—mais il menace
de les chasser tous s’11 en trouve un
quatrième. Le Journal des Débats

ridiculise dans les termes suivants

l’arrêté ministériel:

“ Pourquoi ‘‘ trois” serait consi-
déré comme un nombre inofensif
dépasse notre compréhension. Nous

ne comprenons pas davantage pour-
quoi ‘‘quatre ” constituerait un dau-

ger. Qui osera dire que quatre per-
sonnages suffisent à former une con-

grégation 7 L'article 271 du code
pénal (qui, entre parentlièse, est ap-

pliqué d’une manière tiès aibitraire,

mis en vigueur contre les uns et non

contre les autres) est beaucoup plus

libéral. Il ne voit de danger que
dans une congrégation composée du
vingt membres.”

Le gouvernement comprend par-
faitemert la situation. Il sait très
bien que la loi lui donne tort, mais

Il n’hésite pas à prendre de nouvel-

les mesures draconiennes. Sa volonté

est substitnée 4 la raison. J1 percé-
cute les Jésuites pour re gaguer l’ap-

pui d'un certain élément qui n’hési-
terait pas, lui, mener le pays à la
ruine, si cela devait être la consé-

quence nécessaire de l'expulsion des
religieux.

Voilà où en est réduite ls France,

sous le régime“metitué pourprotéger
la liberté des citoyens.

 
 

PAUVRE DE LESSEPS !

(Du Boston Glib)

Sly wu un homme qui ait raison

de répéter ces paroles: ““ Vanité des
vanités, tout n’est oue vanité,” c’est
assurément le vénéiable Ferdinand
de Lesseps.

Le grand œuvre qu’il a accompli

en donnant au monde le canal de

Suez, les honneurs sans noribre qui

ont été décernés à l’un des plus fa-
meux ngénieurs, tout cela semble
maintenant complètement ignoré par
la l’rance. Accusé de complicité dana

le gcandule déplorable de l’anama, et
aomméde répondre aux accusations

les plus graves, de Li-sepsa senti,

avant qu’an délire miséricordienx se

fat emparé de son esprit, que le flot

de l’'humiliation et du chagrin avait
enlevé tout ce qui, dans ia vie, vaut

la peine d’être acquis.
C’est un tableau pathétique que

celui dece vieillard aux cheveux
blancs, affaibli, chancelant, portant

sursa poitrine la croix de la Légior.

d'Honneur, s’efforcant en vain de

répondre à un bref de sommation

basé sur les assertions de scs féroces
détracteurs. Quel que soit le degré
de culpabilité de do Lesseps fils, le
monde sera lent à ajoutér foi aux

accusations qui pèsent surl’intégrité

personnelle du Français distingué
quia rendu un si grand service 4 son
siècle et à sa race.
 
 

Quatre Prenves ds Conviction
Les résultats merveilleux qu’ont

obtenus les milliers de personnes
qui en ont fait usage, l’approba-
tion de ce fameux remède par les
principaux médecins des Univer
sités des Etats-Unis, le brevet
que le gouvernement des Etats.
Unis a délivré A I'inventear, le 30
avril 1839, accompagné d'une
lettre de félicitations, l'augment:
tion de ses demandes, sont quatre
preuves de conviction que le Dr
Delisle’s Kinium Compound est
le seul remède garanti infaillible
dans tous les cas débilité générale,
pauvreté du sang, épuisement par
le travail,manque d'appétit,manque
de sommeil, langueur, affaiblisse-
ment du système nerveux, etc,
etc, Il est également sans rival

ladies propres à la femme, telles
que Menstruations irrégulières ou
difficiles, et flueurs blanches. En
vente dans toutes les bonnes
pharmacies. Prix $1.00 la bou.
teille.

Préparé par le Dr J. D. Delisle
& Co, Lowell, Mass.

3-3092 tan. 

. remède, SIROP CALMANT DB
résultats que l’œuvre entreprise con- dusNINSLOW,pour ln Gentities de vus
formément aux décrêts de 1850. 11[ Sian: Heeg oneae coliques € 16

est hors de doute que le résultat tda:rhéo—i5nl

 

NI les Bébésfont leurs dents,

amoilit les gancires,

 

THE DE BŒUF FRANÇAIS.*

GUERIT

Anemie, Chlorose, Debili-
te Generale, Dyspopsie,

Faiblesse après les wmaladics de longue durée,
tolles que Fidvres Typhoides, is Pneumonts, Ia
Pleurésie, lo Diabète, ia Ma'adie de Bright, le

Bcrofule, la Consoimption à 84 première période,

1e- Pertes Blanches,les hémorrhagies des poumons
et utérines, et, en un mot toutes les maladies

dout la fuiblesse est le symptôme dominant

Ceriifleat des Médecins qui ep
font usagr :

“Nous, sousrignée, connaîesons parfaitement
la composition du remède vendu sous le om de

The de Bœuf Francais.

“Nous l'avons en:ployé avec succès dans plu
sieurs cas de maladio où la faibles était le
symptôme dominant; nous necrrignone pas dele
recommend ra toute personne qui se trouverais
atteinte de£ malaies pour lesquelles les manu
facturicrs le recommandent.

J C. E. Gopin, M.D.
M. M. MITIvIER, M. D,
FRs. PATOEL, ni, D,.
F. X. BARULEA, M. D.,
J: A. Mazon, M Du,
T. CLOUTIER, M. D."

The de Sæsf Francsls,
Manufacturé par la

“UNION B£EF TEA F0;
80 rue iligh, llolyoko, Mass.

En vente dans les pharma-
cies et épiceries.

Prix: $1 1a bouleilio; 6 Louteilles $8.

# VIVE »

La Canadienne!
000———

 

 

Pour savoir ce qu'il lui faut,
quand elle a faim elle mange,
quand elle n’a point d'appétit elle
se sert du SIROP DE GRODER,
quand ves vivres la fatiguent elle
s'en sert encore, quand elle a mal
à la tête ce SIROP la soulage am-
plement ; quaud elle à des Brûle-
ments d'Estomac c’est encore son
Meilleur Ami. Au lieu de se ser.
vir des pilules pour la%constipatios.,
elle en prend le soir avant de se
coucher; quand ses enfants sont
malades, elle leur en donne; en
un mot c’est l'ami de la famille en
général. Et pourquoi ? Parce que
ce SIROPest toujours prêt à sou
lager. Personne en ce monde vit
sans être plus ou moins troublé du
Mal d’Estomac ou de Tête, de
manque d'appétit, en un mot de
quantité de Maladies.
Ce SIROP n'est point fait pour

guérir toutes les Maladies, maisil
est le Régulateur de l’Estomac;
si vos vivres vous font tort, il vau-
dra mieux ne point manger, mais
tel que notre bon vieux Canadien
disait autrefois: “ Pour vivre il
faut manger,” et quand vos vivres
ne digèrent point, avec ce SIROP
vous recevez toujours le bénéfice
de vos vivres.

Il est à vendre chez tous les
Pharmaciens, f1.00 la Bouteille,
ou bien 6 Bouteilles pour #5.00,
avec une garantie. N'en acceptez
point qui n’a point de Castor étam-
pé sur chaque Bouteille, préparé
par la

GRODER DYSPEPSIA GURECo,
WATERVILLE, Me.

Demandez le GRODER DY34-
PEPSIA SYRUP et n’en preneg
point d'autre

 

ÿ Fait
> Certain

«ue vous avez le bon remède, c’est
loraçue vous acLetez le

Dr HOJGH'S
COUGH AND LUNG BALSAM,
1] guérit la Toux, le Rhume, le Croup,
la Toux airue, plus promptement
qu’aucun autre remède.

 

Lavell One Prise Cling C0
Après un sérieux examen de notre ’

est im
réduction de janvier

DEUX' BONNES CHANCES
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DEUX BONNES CHANCES

Annales Historiques,
 

Assortiment de Pardessus
Nous avons constaté qu'il était varié dans toutes les grandeurs, il nous

sible de nous en procurer d'autres. Aussi plutot que; d'attendre la

Nous avons casse nos Prix et fait deux Lots
LOT No l—Consiste dans les grandeurs cassées des beaux pardessus

que nous vendions $15 et 25. Notre prix pour les écouler est de

$10 PIECE
LOT No 2 Consiste daus toutes les grandeurs cassées de pardeseus qui

se vendaient avant #8. et $12.00. Notre prix pour les écoules sont de

$8.00 BT $7.00
Ily en a 75 de $10, c’est uue occasion inouie.

Danele lot 2fil en reste 70 et ils sont sans doute tous disparaitresous peu.

Ceux qui viendront à-boune heure auront le meilleur choix au

Lowell OnePrice-Clothing Co,
36, 38, 40, 42, 44 Ave MERRIMACK,

‘COMMIS CANADIENS

E, H. CHOQUETTE.)2J A. CHOQUETTE, JOS. CHOQUETTE et
- ren

| QUARTIERS GENERAUX |
— POUR LEs—

a

Marchandises de Noel !!
Nous avons acheté de War & Cire, Horace PaTrAGE &Cir, Hyer

Bros & Crr, leurs lignes complètes d'échantillons à 50 centins davs la pias
tre et nousoffrons le tout à nos pratiques aux mêmes avantages.

Achetez vos Gadeaux de:Noel chez”Nous!

L. FE RICHARD
   

 

 

—— L'ORIGINAL ET SEUL—

MCINTYRE’S BAZAAR
.

356, 358, 360 et 362 Rue Merrimack.
— —

RIEN DE MIRACULEUX.

Quand on considère le bien que produisent
les remèdes sauvages de J. E. P. Racicot on
est tenté de croire qu’il y a quelque chose de
miracaleux en eux. Cependant il n'ya rien
d'extraordinaire dans ses remèdes, attendu
que les guérisons qu’il opère sont toutes natu-
relles, S'il en est ainsi c'est parce qu’ils ne
sont Composés que d’herbes et de racines tels
que les anciens s’en servaient. beaucoup de
malades ne se guérissent pas parce qu’ils
n'emploient pas des racinages ; les remèdes
composés de racines de J. E. P. Racicot sont
comformes à la nature et c’est pour cette rai-
son que là nature leur aide si considérable-
ment. Il n’y à pasde maladie qui puisse ré-
sister à leur efficacité, des malades qui souf-
fraient depuis d-s années et qui avaient em-
ployés toutes espèces de remèdes, sansaucun
sticcès, se sont vus complètement guéris après
l'ueage de ses précieux remèdes. Pour vous
les procurer allez à ses bureaux il sera là lui-
même.
LowruL— Le dimanche, de 8 112 à 9 112 du

matin. Lundi de 8 du matin à 9112 du soir.
Mercredi de 8 du matin à Ÿ 112 du goir. Same-

di de 8 du matin à 10 dusoir : 278 1]2 rue Merrimack. MAncHesTER—Le mardi de Y 112 du
matin à 10 du soir: au Coin de la rue Spruce et Chestnut. LAwkENCE— Le jeudi de 9 112
du matin a 9 du soir : 78 rue Franklin, SATEM—Le vendredi de 9 !]2 du matin à 10 du soir
au No 71 12 rue Harbor. NasHua—Le dimanche de 11 du matin 4 5 p. m., aun coin des rues

Swit Sanborn & Co.
3

OAKS
10c,. <. 10c

CICAR.
C’est un Cigare d'une qua-

ité insurpassable,
En vente partout, chez les

roguistes et les marchands.

JOS ALBERT
Entrepreneur de Pompes

Funebres.

“RUE CHEFVER'®—
Petit Canada

Le publie canadien trouvera un beau choix
de cercueils pour enfants et grandes person-
nes. Services jour et nuit
Voitures pour Baptêmes, Mariages et En

terrements.
Messieurs Joseph ‘Albert continuera

comme par le passé à tenir une écurie de
louage. La clientèle canadienne est spéciale-
ment sollicitée. Corbillard blanc pour en-
fants $2.00.

GF" Satisfaction Garantie.

  
 

 

 
 

AVIS
LA——

CompagniesGaz
DE LOWEL.L.

Délivre promptement le Charbon

COOK E

Aux Prix swivants :

Cassé, par ‘chaldron) 36 “ois-

seaux. livré à domicile, $4. 50.
Demi (chaldron) $2.25.

Non-cassé, livré 3 domicile, $4.00.

Demi (chaldron) $2.0c.

0 ESPOMPTE A $1.10
BAZ AVES LIF PIEED
Æ# Poelos & Gaz montes et à louer

 

 

 

SEWALL G. MACK, Président

JACOB ROGERS, Trésorier.

D. B. BARTLETT, Commis

DIRECTEUR!

SEwALL G. Mack, James B

Francis,LEVI SPRAGUE, JAcoB Ro

GERS, Jonn F. KIMBALL, ALEXAN-

DER, G. Cumnock, GEORGE B.
WF" Assortiment complet de Marchandises

françaises, Anglaises et Américaines pour l'au irix 35 cts.
En vente chez tous les pharmaciens

  
 

 

 

très Bon Marché.

LE PLUS GROS Entrepots 8 a 10 Bo.

  

L’avez-vous vu? - L’avez-vous vu?

L'Etalage Magnifique chez MANNING & LEIGHTON. Si non, vous devez alle
et garanti infaillible pour les ma. [le voir de suite.

Buffets, Tables de salle a Diner.

Unevariété infinie. Aussi un stock completidelServices de Tables, et de Vaisselles

MANNING & LEIGHTON.

MorLEY. tomne et l'hiver.
&Nos échantillons viennent d'arriver.

La COMPAGNIE du GAZ Barton & Loranger
DE LOWELL. 4TAPLES'BLOCK, BUEPALMER, «&™Nous garantissonstoas nr ha>its »; CIp

Ne

 
 

 QUOI ? Se

 

Chaises de Salle a Diner.

STOOK. —— LESIPLUS BAS PRIX.

—4» Magnifique ++

x Revue Mensuelle Littercire et Historique, +

PARAISSANT LE 15 DE CHAQUE MOIS.

 

Prix de chaque Livraison, 26 Cts.

 

Afin de permettre a toutesles Familles Cana-

diennes de se procurer cet Ouvrage

Important, nous enver-

rons les

4 Premieres Livraisons pour la

Modique Somme de 50 Cis.
pr=

 

—

Commele Tirage est limite, ceux qui veulent

prefer de cette Reduction,

feraient bien de

s’empresser de nous envoyer

leurs 5O Cts au plus tot possible,

 

.EMARQUEZ BIEN
Que le prix régulier de chaque livraison
est de 25 cents, et si nous offrons aujour-
d'hui de donner les quatre premitreslivrai-
sons qui ont paru jusqu'à cette date pour
la modique somme de

50 Cents !
— © 

C’est parce que nous avons encore un cer-
tain nombre de copies de.cet intéressant
ouvrage en mains, que nous tenons 3 rénan-
dre dans nos bornes familles canadiennes.

 

(NUTILE DE DIRE

que cet ouvrageest des plus instructifs pour
tous nos compatriotes avides de s’instruire
sur

 

L'Histoire du Canada et des Etats-Unis
 

Uune l'Etude Historique sur le Canada et
les Etats-Unis par M. CHARLES R. Daousr,
il y a dans chaque livraison des “ ANNALES ”
des articles de nos meilleurs écrivains ca
aadiens.

 

EMPRESSEZ-VOUS

De nous envoyer 50 cts si vous aimez à
avoir cet ouvrage; bientôt il nous sera im-
possible de dnnner les quatre premières li-
vraisons 2 aucun prix, C'est à vous qui te-
nez à avoir cet ouvrage dans votre famille
de vous empresser de nous envoyer vas
so cents immédiatement, car si vous retar-
dez, vous courrez grand risque de ne pouvoir
l'avoir.

 

N’OUBLIEZ PAS

Que le nombre que nous avons en mains
est limité, et que si vous voulez vous procu-
rer l'ouvrage, vous n'avez pas de temps à
perdre, car ceux qui enverront leur argent

premiers, seront les premiers servis,
Adressez votre argent à

BENJ. LENTHIER, thwick Block, Merrimack St, Lowell. Mass MARKET ST, - LOWELL, MASS
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dOUVELLES DESETATSUNIS
 

 

roisse.

Ne pouvaut aller les voir chez eux il les
& invités à venir en grand nombre le reu-

de Montréal, ot passant A travers les com.

tés sud du fleuve Seint-Laurant, et avec le
pouvoir d'acheter ou lousr aucuu eu toutes
les voies ferrées coustruites ou autorisées à

 

   

porte; eomme il ne répondait pas bien qu'on

eût la vertitude qu’il était debout, le détec-
tive frappa jusqu'à trois fois. La troisième

fuis, Pultoratzky ouvrit la fenêtre pour s

    
Noel! Noel! Pharmacie»Canadienne,

1 Rue Aiken,
Buijoutior Pratique.

 

A LA

co NEW YORK contrer dens le temple sacré. Puls un |atre construites qui pauveut otre utilisées [sauver, mais plus prompt que lui, Douglas PHAR WACIE FRANCAISE Coln de 1a Cheever, Petit 230 Merrimack Bt, Lowell Mass ;

ROES nusge de tristesss sembls planer au dessus commepartie de la ligue, y compris l'Inter- sufouçs le porte et fui mit ls main su ool- ’ Canada - ;

—Mile Elisa Vaudenburg, de Troy, qui des têtes grand il aunonça qn°il ne se sen- national. let. ; ; LOWELL, MASS Offre ses remerciements les plus sin- AUR

faisait ls classe à Lenon, Mass, patinait [tit plus ls vigueur d'autrefois et qu'il| La compaguie de chemin de fer Great] Poitoralzky fut ramené i 10 heures p.m.,

|

Noe articlespourcudosnxdo Nos)suntlosplus —_— odres pour le tronage 1ibé qui lui .

sur la glace d’un étang, en cet eudrolt, en Salt dépassé ia durée moyenne de la vie N «1th-West ‘‘vntral doit demander une ex- et cetle ville, devant le juge Loupret qui à été accordé usqu’àce jour. Il espère — _
recavoir le méme encouragement à l’a- *

compagnie de Henry A. Corilss, quand la
glace se briss sous leurs pieds et tous deux
enfoncèrent dans l’eau et se noyèrent.

des prêtres.

Les derniers avis et conseils d'au pus-
teur, dit-il, restent profondément gravés

tion de tcrups pour le complètement du

chemin et le pouvuir d'émettre des actions

préféreutielles.

l'a reuyoyé devantle prochain terme de la

cour du Banc de ls Reine,
Poltoratzky wavait pas perdu son temps,

Tous sont des articles nouveaux utiles

et fort jolis

Le public Canadien est invité par

M. Frauk L ci-devant employé à
la pharmacieBP.Richard, vaut d'ens
trer au service de la Pharmacie Cauadi
situé au coin des rues Aiken et Cheever.
M. L'Espérance, qui est un maître dans l'art

venir et prend la liberté d'annoncer
que son étalage de montres, bijoux,
etc , est aussi élégant et assorti qu’on

QUATRIEME PARTIR

La jeune fille était graduée du High dans le cœurs. Etc'est pour cela qu’il « ou . il avait déjà collecté une trentaine de pine- pharmaceutique, invite ses compatriotes haller| . ; .

School de Troy et très estimée. Elle était désiré nous voir avant qu’il plaise à Dieu Ux avi MONOPOLE tees taut & Farnham qu'd St Jean, uu nom H A Tou in&Cie M.L'Eap dramesis prviiisrel site = brarevidve xx

âgée d'environ 23 ans. de l'appeler à lui. Mais tout le monde es-| ‘Torouto—Ilse fait de nombreuses dé-

|

du Ptit Journal, . » P Sd pharmaciendepuisplasioure année,es vent au visite avant Cae ’ LB PARDON

M, Corliss était de Folyoke ct commis
daus une pharmacie,

—Bridget Murphy, résidant sur la Côte

& tenté de se suicider un roir en se jetant

du pont de Northside dans la rivière. Un
homme qui venait en arrière d'elle, s'aper-

cevant de ses intentions criminelles, arriva

À temps pour la recevoir duns ses bras au
momentoù elle prenait son élan.

—Georges Bessette, figé de 12 ans, est un
gamin qui promet. L'autre jour, au coin
des rues Muhawk et Ontario, il rencontra

une petite fille nommée Maric Louise Hoag,
qui tenait un billet d’une pisstre dans sa

père que le jour où notre bien-aimé père
disparaîtra est encore éloigné. I! faut de-
munder à Diau qu'il nous le conserve enco-
re de longues années en dépit des infirmi-
tés de notre pauvre nature humaine.

—Le célèbre Louis Cyr, qui a donué des
représentations ici la semaine dernière, est
bien connu À Cohoes, où demeurent son

père et ses sœurs. Les journaux ont déjà

assez exalté ses tours de force vraiment
Inouis, invraisembles, pour que nous nous
dispensions d'en parler davantage. Tous
les Canadiens les connaissent, Etablissons
seulement ici une différence entre les
nœurs américaines et les mœurs cunadien-

marches pour arriver à placer tous les sys-
têmes de télégraphes du Canada sous le
contrôle direut du gouvernement tédéral.

A Toronto on est généralement en faveur

de cette mesure, et on espère que le gou-

vernement rédéral en sera saisi à sa pro-
chaine session. On prépare des statistiques

pour prouver l'aventaga qui en révulterait
pour le publie et pour les autorités gouver-
mentales. Après s'être enquis de la rumeur
que ces démarches se faissient, on en est

arrivé à découvrir qu'ancun département

n’avait eu connaissance de cette affuire,

VENTE DE Bois

Ottawa.—Une des plus grandes ventes

LE DiocksE LE VALLEYFIELD

Valleyfield.—Mgr Emard vient de créer,

dans sen diocése, uue officialité régulière.
Cette officialité se compose comme suit :

Official, M. E. Desmarais, V F curé de

St Louis de Gonzague.
Assesseurs : MM. P. E, Lussier, V. F.,

curé de Beauharnois: F. N, Sauriol, curé

de Ste Marthe; J, O. Gaudin, curé de Vuu-

dreui.; L. Z, Champoux, curé de St l’o-
lycarpe. Promoteurs, M. M, Malnville, curé
de S: Itégis: Sous-Promoteur, M. N. Au-

bry, curé de Ste Martine; Chancelier, M, C,

A. Dugas, curé de Ste Barbe: Vice-Chan-

celier, M. J. C, Allard, secrétuire à l’éve-

Prop:ictaires.

Coin des rues Cabot et Moody.

—— ALLEZ AU —

Apothecaries - Hall,
Pour les plus bas Prix et les Drogues et Méde-

vines les plus pures-

Coin des Rues Cabot et Merrimack
7. L. WALKER & Cie, Prop.

 

 

Etabll on 9774

jourd'hui faire de la pharmacie oli il est em-
ployé, un établissement de premierordre.

I Rendez-lui une visite et vous
serez satisfaits.

 

 

OPTICIEN

   

 

 

J. J. CLUIN/|

Vents a Grand Sacrifice

=— CETTE SEMAINE—
OÙUB avons teçu un grand assortiment de
Corps, caleçons, chaussettes, et Gants de lal-

ne, chemises de travail épaisses ot chaudes ven-
ues 25 cents.

Au Chapeau Rouge,
158 Rue Merrimack.

OLI assortiment de chapeaux aux dernières mo-
des vendus à prix réduits, chapeaux de castor

repassés,toutes espèces de chapeaux jour hommes
réparés, teinte nettoyés et remisà la mode aux
prix les plus bas.

+. LORY, Chapelier Parisien.
EF" Ouvert tousles soirs.
 

     

      

 

“Le comte est un pou inquietau

sujet do ss fille. (Comme je vous Pal
déjà écrit, Aurore, depuis quelque
tempt, est songeuse, triste, tourmer
tés par quelque grave préceenpation.
“—Eile n’a qu’une chose, m'a dis le

comte, une idée fxe quelconque. de
% dois supposer quells pense au marquis
de Verveine; mais, chose singulière,
elle ne me parle plus de lui,
“M, de Lasserre reçoit fréguem-

ment des nouvelles du marquis par
madame de Montperrey, laquelle voit

main. Je polisson s'approcha d'elle et lui î ’ ’ ä i ; it fai i
. ; ; 01} nes : tandis qu'aux Etats-Unis on se piime

|

de bois qui ne se soit faite depuis longlemps , :
0 . > ;

prrachalestement ville, pos pris la fuite. d'admiration devant les tristes exploits des vient d’avoir heu à Ottawa. M. Richard che valleyfiold. Sa Grandeur à nommé s Spécialités pour cas difficiles; Verres ë = = presque tons les jours x gratedo

onai pet tnps, on punait au bu- |g ljivan et des Corbett qui obtiennent une

|

Nagle, en ufgociation avec certains capita- \w " me abs w LC Champoux ste ajustés et polis. Ligne complète de 2% E 2 Limans, un ami intime er

à un par ondia paquet «du JOUFDBUY lfansse gloire À terrasser nn adversaire à [listes 3 cet effet, a effectué la vente de 143 et P EU, le ; etes ÿ rains dudie J ‘ 3 lunettes d'opéra, lorgnons,ete..'yeux ie RPTLRT y 3 =| veine.

Rh elite d'en fairerapportLoe " l'exemple des gladiateurs du paganisme, le mitles de limites à bois dans le district de @ . so ussier, SICHIFOSE 9 artifisiels artistiquement posés. zi 2h1 £7 “Le blessé reprend pou à pou ses

- e rapport.  L'édi-|e 5 , ho Can , An ‘ère, ’ À EE: ;

teur mit ls chose entre les mains de la police ae est fier de présenter comme exem-

|

Nipissing. Les acheteurs étaient repré- AFFAIRE SERIEUSE Marque “ l'ête de ‘lire ”* 54 Central St Coin de Prescott 2% xx forces il commance à se lever od

et finalement le jeune filon fut identifié et PAesCyr dont la |sentés par M. Hrnderson, de New York, Moutréal —MM. Desmarais et Tach? —_— '" 2% B 1 marcher. Oo pense que, d’iei à huit

© °{ puissance incomparable s'exerce de la mu- qui était à Ottawa depuis quelques jours, : ST . CT Tes = Te æ . : Pari :

reconnu pour se nommer Geurges Bessette. ape 1y plus paisible dn monde La vente a rapporté $150,000 viennent d'être chargés d'une cause d'une ( b t I'l i — IB EBTABL.E “gs g jourh 1 pourra revenir 4 Duris.

It fut condamné A $10 d’ameude ou 10 En effet, 1 1 tort qu'il it @ von PE SEE certaine importance.” om a nsomple * as 5 “Votre bien dévoué,

jours de prison. T1 à goûté de celle-ci «1 cfiet, fa seu tort que peut causer ce Les VorLeuxs DE CHEVAUX MN. Thomas Tirard, de Saint-Valentin, Meilleures rE = ”

Le B à Se © “el. sont les coups de fouets que deux vigourenx PRE ES tivateur à envoyéil \ » déjà deux ans, | Guérit la D sDe ie X 5 — “GUILLAUME VAN Ossuw.

— Le Bureau § isors . y Cs chac ihe .—Les iss sises s ve CHV ' ye ly J , 0 . ; i

"Al f it Fe du comté [chevaux attelés à chacun de ses bras pliés| (Québev.—Les paroisces sieos war la rive une lettre renfermant une somme considé- X Jp Po Nos Thés et Cafés sont de première qualité ; La jeune femme entendit frapper

d'AlLany ont fait leur visite annuelle au| en are, reçoivent pour lui faire lâcher prise,

|

nord du fleuve Naint Laurent, Bzauport, \ Tet ci de K , . . A nous les garantissons à tout le monde et en

pénitencier, Ils étaïent accompagnés d’un | mais inutilement. l'Ange Gardien, Château-Richer et Sainte rabloä MM, Tniou, ébert et bu e celt- * Aide la Digestion achetant cheznous, Vous êtes assurés d’avoir

|

À SA porte. 24

grand nombre d'employés civils et de poli-{ __Le corps de Daniel Weasell, du No 11

|

ANne sont visitées par nne baude organisée te ville. La lettre est arrivée au bureau de SONT LES = de marchandises de qualité aupérieure. —Qui done peut venir maintenant ?

ticiens, en tout 200 personnes. Après lins-

pection ordinaire on servit le dîner. Après

le dîiuer des discours furent prononcés par
le juge D. Cady Herrich, le District At

torney Eaton et le juge Danaher.

—Le Conseil Montcalm, C. B. L,, de

cette ville, & élu ses officiers pour l’année

courante: Chapelaiu, I'év. LL. M, Dugas;

président, Fsdras Mochon; vice-président.

J. 8. Labrecque; secrétaire, J. T. Baillar-
geon; collecteur, Nap. Marcil; trésorier,

D. Paquet; maréchal, Philéas Hamel; gar-
dien, Sinai Guernon; ~yndics, M. Charbon-
neau, À. Dussaultet LL. S. Dupuis: délé-
gué an Conseil d’Etat, F. R. Lafaerrière,
substitut, Israël Molleur. Les nouvoeanx

officiers entreront en charge mercredi le 27
décembre.

—Martin Fay, le meurtrier de Jlenrietta

wilson à Saratoga,l'été dernier. qui s’était
échappé de la prison de Ballston et

rue Frie, à éié trouvé lundi, au Cond du

‘canal de ls compagnie de Cohoes, en haut

de la maison des pompes. li y avait plu-
sieurs jours que l’homme était disparu. Il

avait élé vu pour la dernière fois au Verge:

et, depuis quelque temps, il faisait un usage
immodéré de boissons.

L'eau du canal, au niveau supérieur, fut
détournée, et on y treuva le corps du mal-

heureux. qui présentait une horrible appa-

rence, Ses habits étaient presque tous en-
levés, un bras était tout déchiqueté, et son

corps était couvert de meurtrissures et de
coupures. On pense que Weasell, étant sous

l'influence de la boisson, serait tombé acci-

dentellement pendant la nuit dans le canal.

Il laisse une veuve et un fils adulte, I! était
âgé de 49 ans.

Nouvel'es du Canada
 

nexion de la Côte St Tous, donne sur notre

de voleurs de chevaux, Même, les hardis

chevaliers nocturnes s'emparent des har-

vais, s’approvisionnem d'avoine et autres

choses qu'ils croient devoir leur être utiles,
On a beauétre paisible et bon enfant, tron-

ver une étable vide, ses chevaux enlevés,

ete, la farce est par trop plate pour ne pas
exciter un peu de colère. Aussi, les culti-

vateurs n’ont pas fardé À porter plainte

ennitre les voleurs. La police a mis la main

sur deux individus sonpconnés, Arthur
Brindamour, résidant à Saint Roch, et. Ru-

gène Roy, an faubourg Saint Jean, Ona

commenzé l'enquête,

UN HOMME MIS EN PIÈCES

Bridgewater, N. F.—Unterrible accident

r eu lieu hier après-midi, anx mines Mala-

va, comté de Queen. Cet accident à eausé

la mort d'un nommé Joseph Francis et en

a hlessé deux untres sérieusement, Wam-

blot et Simosou. Ils avaient placé une car-

poste ivi, nafs N's pas encore atteint sa

destination.

sur l'ordre desavocats on est À faire des

recherches dans le département des postes.
La loi postale dit que ve n’est pas le gou-
vernement qui est responsable mais bien
les employés, lorsque des objets de prix ou

de l'argent leur passeut par les mains.

LE BIEN Part EN DORMANT

Montréal.—Onésime Toupin, employé à
bord du remorquer “Plover,” était en ville:
il se rendit à I'hite]l Ratee, rue des Com-

munes, s’assit sur une chaise où il finit par

s'eudormir, les deux mains dans les poches

de son habit, où il y avait une somme de

$35, Malgré cette précaution, lorsqu'il se

réveilla, l'argent avait disparu. Les détec-

tives recherchent le voleur.
 

Royal Gream

garantie infaillible ; elle rend la peau douce

Un remède dissolvant pour la Débilité gé-
nérale, empêchant les effets des stimulants

alcooliques, et un bienfait pour les nourrices.

Recommandé par la faculté médicale et

supérieur à aucun importé.té
En vente chez le Dr Hénotte et chez les

principaux pharmaciens canadiens.

Préparé seulement par la

ROBT:SMITH

Indian Pale Me Brewing Co.

38me rue et Avenue Girard

PHILADELPHIE - PENSYLVANIE
 

Washington Sanues Bank

PRESIDENT ;—JOHN J. DONOVAN.

Moins  Couteuses.

WF" Assures toutes vos propriétés chez

THOMAS L. DICREY, agent de Lowell

22 Central Street.

Quelquesunesdesraisons
Qui nous font demanderà ceux

qui ont besoin de
Bottes, souliers et claques en caout-
chouc de venir nous voir et exami-
per notre assortiment avant d’ache-
ter a lleurs.
I. Nous avons les derniers genres de chaus’

sures,dans les derniers patrons-lacets améliorés.
2. Nous pouvons donner une chaussure élé-

gants et bien faite-
3. Nos chaussures sont teutes faites avec

le matériel le plus mou.
4. Le plus bas prix possible pour tous les

 

 

KE. X. AlbertLS

Marchand de Meubles, Tapis, Poêles, Lite,
Matelas, etc, etc

Entrepreneur de Pompes Funobres
M7 Voitures pour Baptêmes, Mariages

et Sépultures.
Voitures à louer.

F. X. ALBERT,
$ Tucker St, - Petit Canada

LOWELL. Mass.

(allahan& Sanborn
3 Bridge St

Ont en m le plus vaste Assortiment de
PARAMOU (HES (Screens), et PORTES
GRILLEE:, pour éviter les mouches et les
moustiques; os Prix sont les plus bas de
la ville. Rien de plus commode durant les
chaleurs, toutas les maisons devraient en être

 

 

se demanda-t'ella.

Un bruit semblable à un froisse

ment de robe de soie arriva à son

oreille.

—Mon Dieu, murmura-t-sils, si

o’était…

Elle n'oss pas achever : “ma fille.”

Eile glissa la lettre dans sa poche

et alla ouvrir.

HAussitôt elle laisse échapper un

crilde joie :
—Msdemoiselle Delorme,

vous | balbutiaet~elle.

Ls parole oxpira sur ses lèvres, et

tremblante, stupéfiée, écarquillant les

yeux elle resula.

Le comte de Lasserre venait de se

Ii entra derrière sa fille et

Alors Lucie s’é-

vous,

montrer.

referma la porte.
fut repris quelque temps après touche de dynamite dans un trou qu'ils Bent u..icle de toilette d Pextrait de fleu . ; i

en Californie. a encorn fait une entire aient percé dans la mine. La cartouche découvert après des années de others Située dans les bureaux{de la LOWELL genres.dechanssurse, Mongean ot procurez- por clientèle canadienne est respoo

|

S8Tt® ©t laissa avancer son père, qui

désespérée Je s'enfuir de la prison de Balls- STATISTIQUES INVERESSANTES tie fit pas explosion tout d'abord, Francis irSPSAAR19 Pourenleverposi. TRUST Co. vous unechaussures qui vous ira bien, sera bien

|

tneusementinvitée- se trouva en face de sa femme. .

ton. Le geolier alla comme d'habitude lui Montréal. —Le comité spécial, dans son P*YA0ç# près du trou pour voir ce qui en (rouaselures,) le masque ‘hez les femmes (ta- 147 Central St et À Gorham St faite ot durern ontempe. Coin de 1a rue Merrimack 11 y eut un instant [solennel de si-

porter son diner suivi du grffier du comté rap ort au conseil coaton Atait, lor-que sondams l'explosion se produi- ches Jaunes la figure)et toutes suse décolo- * lence.

Grose. (Comme le geolier entrait dansle pp CC an -it, Le corp~de Francisa Été mis en char- Tm le n action Postes — G E. MONGEAU EperJue, hsletante, la comtesse”at-

.

cellule, Foy bragua sur sa tête ce qui pa-
raissait être un pistolet et lui commandde
lezer les mains. Il obéitet Foy. s'empa-
rant desclefs, prit sa course dans le corri-

ville des statistiques très intéressantes. D'a-

près le rapport des évaluateurs, lu popula-
tion de Montréal, en 1892, était de

pie. Francis laisse une venve et plusieurs

orphelins en bas âge.

Use BeLLe LUTTE

of lisse, et éclaireit le teint. En vente chez
les pharmaciens Canadiens des Etats-Unis
Prix 750 Ia bonteille.
Préparé par le Dr J. D. Delisle & Co., Le

well, ü

VICE-PRESIDENTS :—8. J. Johnson, M. D,

Geo. T. Shelden, N- J. N. Bachelur P. O'Hearn.

'TRESORIER :—Geo. M. Harri;an.

 

256 rue Merrimack
 

DURANT & ROGERS,
Horlogers et Bujoutiers.

Cette Maison fait appel à tous les Canadiens 
 
 

tendait, pendant que son regard, al-

laut de son marià sa fille, semblait

les interroger.

dor en passant devant M. Grose, ouvrit la HL. us provenant des t se ré (athée.M. Tarte est définitivement Propriétaires du Dr Dolisle's Kinina Cons CONSEILLER:—Jobn J. Hogan. NOEL TRAVERSY & CIE. qui désirent se procurer de la bijouterie à bon Enfin le comte parvint à maîtriser

porte Releren har 2 paiesconnais uit,eni ler pond ltd L'Ister Ln tutte va êtretorri.

|

vomsd Wine SYNDICS: 19 IMPORTAYBURS et MARCHANDS

4

Lasamortiment pour la nouvelle saison est

|

son émotion. LL, ;

l'alarme et tout le personnel da In torov différents quartiers : - UN CENTINAIRE LLTS John J.Donovan. 5 % Johnson,M D De Liqueurs Somes! ues ‘Montres,Horloges, Chaines, Bracelets, Lu- —C'est ellequi ma amené, Âlt-il,

mit à la poursnite du fugitif qui traverse Est.664407 : Centre, 179,287 : Ouest Québec—lly s eu lundi cent ans. que } Geoion LS W. Hall. cer. = ° QUES.

|

nettes, Argentaries, oto ove: adien M. J. À. montrant Lucie.

le village et fit environ un demi-mille à $226,639: Sto Anne, 237,011 :8 Antoine, Jouvrait la premitre assefablée repisen- à ] ement oo * PatrickGiibride. SIERES, PORTER, SODAS, CI- LaOuee enM.J.A.| __Elle ? fitla comtesse, sans savoir

travers les champs où il essaya de se cacher pt 5Tauren, ahr oo ri tative dans 1+ province de Québec. Les Geo, M.Harrixan. HOSaliva. GARES,etc., ete. DURANT & ROGERS ce qu’elle disait.

sous des hronssail'es, aPa BECrawler. bjMurthy. [302 et 204 BUE MIDDLESEX , —Oui, dit le comte, Lucie de Les-
; Deux hommes qui le suivaient de près Baptiste, 671,085 et St Gabriel, $45,580. pueeede " Tongfoam P. F Savage. pe coat. 502 1an. Goin des Rues Central ot Middle serre, votre fille ! .

rtsur lui le revolver au poing et

|

‘Total, 42,283,861. . çaise et ils furent battus et le premier ora- P N | | FaFarrell. + H.Coffey. — La pauvre mère pousss un cri de

Tonarrivant à la prison, on 'apercat que Superficie de chaque quartier : Hochels-| teur fut M. J. A. Panet. our 0f : J. J. Coffey ot P. Mahonev. ¢ ° e AIMEZ-VOUS € ° ? Jearent poaitcoupes on

ce qui paraissalt être un revolver n’en était
qu'une imitation faite avec un anse de pa-

nier entouré de fer-b'anc et faisant un in-

strument à l'apparence formidable. Ti a

alora fté misaux fers et privé de toute

liberté,

—-Le nommé Bénédiet, de Waterford,

qui avait tenté de se suicider il y à environ

deux mois en se tirant un coup de revolver

dansla tête, est mort des snites de sa bles-

sure À l'hôpital de l’état à Utica.

—Unevieille bâtisse, située à l'encoignu-
re des rues Ship et Faratoga et servant au-
trefois de maison d'école, tombe en ruine et
ses débris sont ramassés par les chercheurs
de hois de chauffage. C’est une relique
d’une génération éteinte.
‘< Plustewrs de nos anciens citoyens ont re-

çu là leur mstruction élémentaire. Cette
fcole fut bâtie en 1835,

—M. Auclair. entrepreneur dela maçon-

neria à ja nouvelle usine de tubes, pousse

les travaux avec toute la rapidité possible,

Le fer requis pour la construction princi-

ga, 1.230 acres; St Antoine, 1,0621,; St An-
ne, 7231,; Ste Marie, 631; St Jacques, 381:

St Gabriel, 330; St Jean-Baptiste, 308; Sr

Laurent, 3011; St Lous, 242; (Est, 38 1.2:

Ouest, 34 1-3; Centre 42.

Le revenu de $2,283.361.76 dont nous

avons parle provient des sources suivantes:

cotisalions sur la propriété foncière, #1,-

272,531,84; taxes d’eau, $756,271,77 ; taxes

d’affaires, 8254,558. 15,

Voici à présent la superficie des munici-

palités vaisines: Côteau St Louis, 720 acres:
St Louis du Mile End, 610 acres: St Firenri
385 et Ste Cunégonde 124.

OBSERVATIONS DU GENERAL HKRBERT

Ottawa. —Les observations suivantes du
major général Herbert ont paru dans le,
ordres de la milice génrale cauadienne,

Les officiersen chef d'un corps perma-
nent sont tenus de voir à tout ce qui cons-

titue l’armement des officiers et soldats
sous leurs ordres, de sorte qu’en tout temps
il puisse être constaté que rien ne manque

dans j’équipement d'un corps d’armèe,

Le major Herbert a remarqué une né-

ARRESTATION D'UN EX-AGENT DE Jorr-
NAUX

St Jean, P. Q.—Unex-agent Je journaux

dont plusieurs de nos confrères ont été les
victimes vient enfin de tomber dans les
mains de la justice qui saura mettre un

terme à ses exploits.

Léon de Poltoratzky avait Gté autrefois
placier peur le bureau du 7"Journal êta-
bli A Montréal; au bout d'un mois il passa

à s'établir à Québec comme marchand de

Journaux eu eutsoin d’emporter avec lui

les blancs d’abonnements qui lui restaient.

A Québec et dans les environs, bien
qu'il n’efit plus aucun titre À placer des

abonnements pour le Petit Journal, il con-

tinua ale faire et fit même imprimer des

bandes pour faire croire À ses clients qu'il

était le seul agent du Petit Journal à Qué-
bec, taudis qu'il n'était au contraire que le
dépositaire du Bureau de Montréal.
A Québec et dans les environs, il prit en-

viron 500 abonnements de six mois à un an,

empochant l’argent dont il ne rendit comp-
te, ni au I’elif Jourenl d Paris, ni A l'agence

Pour les Garcons.
 

Nous sommes a faire un hel éta'uge
d'habillemeuts dans le dépar ement

Des Garcons et Enfants
Æt nous donnons des prix spéciaux
pour ceux qui désirent en acheter
comme cadeaux de Noel

Par dessus et Ulsters pour garçons
de tout âge depuis les plus jeunes,
jusqu'aux pardessus d - jeunes gens

Un peu pour tout le Monde
Savales.

Foulards,

Heures de Burean:

Ded hrs a. m, A 1 hr. cous les jours. Samedi

wir de 7 hrs à 9 hrs
8 3 92—31 par 8— mis.

 

A. FENTON

331 Rue Merrimack.

Paravents ‘screëns) 256 en montant. Portes

sreens $1.00en montant tuyau en caoutchouc.

Petites fäucheuses à herbe. Graines et instru-

aents de jardins, etc, etc.

—-Au Magasin de Ferronnerie.—

 

Fortuna E- Meunier
Maintenant au service de

Wm P. Brazer,

Coïn des Rues Central et Market.

snvite cordialement ses amis à aller lui faire

une visite.

TEPHIRIN LORANGER
 

 

 

OUL Dans ce cas vous

SBONNE LECTURRE
devez vous abonner au

ATIONAL
 Jose

a lire de bons articles, des

OUI. Eh bien! Vous

 

AIMEZ-VOUS
articles serieux, sur diffe-

rents sujets d’interet general ?

devez vous abonner aw

  

“NATIONAL.”
  

tomba sur ses genoux.

Mais le comte lui prit aussitôt les

deux mains et obliges à se relever.

—Cen’est pas tout, repritil, Luci

de Lasserre veut que je pardonne !...

Lucie de Lasserre veut que je vous

ouvre mes brss; j’obéis 4 mon en.

fant... Hélène, mes bras sont ou-

verts !

Ah ! mamav, maman | exelama

la jeune fille, en se précipitant em

même temps que la comtesse dans les

bras du comte.

Le vieillard les tint longtemps ser-

rées contre an large poitrine.

—Tout pour notre fille, pour éon

avenir, pour son bonheur !

Et Is comtesse répéta :

—Tout pour notre enfant, pour son

avenir, pour son bonheur !

Le jour même, la comtesse rentrà

dans la maison du boulevard Hause.
pale est aussi rendu sur les lieux, Tous les

|

gli Anérs . ;
|

ernployés de l'ancienne usine sont employé gligence générale, durant son Inspection de Montréal, Ce qui ne manqua pas d'at- Gauts, Seul Laitier Canadien à Lowell

rio ? isine sont employés

|

de différents corps de la milice canadi-|,. , pui

maisonde alor

à tour de rôle aux travaux.
tirer de nombreuses plaintes à Paris et de Parapluies M

ann. . pe

i ne iter des difficultés aux agents de Mont ’ ass.
mowonA - ques

On croit que les nouveaux édifices seront

|

Le but «le cette inspec susciter des 2 nis - i
, de-

2 pection Ctait de sel 01. , ; Monchoirs
.

_ ars

ps our emde (vie Bn tennant de are Ser rman[LSSESETE] tees, Sathisction Guraatis. VOULEZ- VOUR |TiieLumen
° ' M . ver " ' °

:
. . :

n
vous tenir au courant de ce qui se passe dans le monde, au jour le jour ?

|

resterait Aurore Delorme,

la

com
dant. 1a compagnie a peine à suffire aux
commandes. Elles est obligée de faire venir
des tubes jusques de Montréal en payant

les droits du fameux tarif McKinley,

l'armement du soldat: l’hygiène militaire
forme aussi l’objet de l'étude du général
Herbert et il donne des ordres sévères pour
l’observance des règloments. :

mières victimes de leur ex-emplayé,
Au bout «te deux À trois mois de séjour à

Québec, Léon de Poitoratzky, endetté vis.

à-vis du Petit Journal, s'enaila aux Etats-

Sacs de voyage,

Hahits pour hommes,

Hahifs : onr garcons,

Tout le Moude
SE REND AU MAGASIN DE

Dans ce cas, vous devez lire ‘LB NATIONAL’,
c'est le seul journal canadien qui peut vous faire connaître

qu'ils se produisent. C’est le seal

se garderait son nom do madame Da-

rand, et le comte eontinmerait & habi-

ter rus dn Rocher sous le nom de

Pierre Rousseau.
Demain. jour de Noël, aura lieu AE soobcheriau en Plu-l Unis où il visita la Nouvelle-Angleterre sravate des fäits, aa fur et à mesure, qui A X

pre > moe pendant jos elle de 715 serupuleux spéculent sur les habitsdentx continuant À placer des journaux pour le Cravates GR)E 9 journal Canadien Français publié, tous les Jours aux Etats-Unis. Le comte avait dit à es femme

heures et de 101; houres, la collecte ordi- 3¢ pe “ fle , > i wy .. i i
ont ia confection. compte d'une maison de New York. Bijouteries, _ vo ARABIA aa pourquoi il eroyait devoir agir ainel et

naire de Noël destinée au soutien de nos
pasteurs, Cette collecte, avec celle du jour
de Pâques, remplace le système de dîme

par 2Gemea et par capitation en vigueur au

Canada. ‘Tout le inonde est libre de den-
ner ou de ne pasdonuer. ll n'y a pas d'obli-
gation absolue: mais il y a’une obligation
morale. Tous deivent donner selon la
mesure de leurs moyens. Ceux qui possè-

dent beaucoup doivent donner beauconp:

et les jauvres ne sauraient donner plus que

leur humble obâle, qui n’en sera pas moins

agréable au bon Dien. Que chacun fasse
son devoir envers notre bien-aimé curé qui,

pair son zèle et, ses qualités administrati-
ves, 8 fait de notre groupe la plus impor-
tante congrégation religieuse de la ville,

On peut être assuré que si nous lui don-
nons du superflu, ce superflu sers employé

au soulagement de bien des misdres incon-

C’e-t le strict devoir de l’officier comman-

dant. de veiller aux intérôts de ses sol-
ats.

Les officiers rapporteront tous les cas
de fraude commis par les entrepreneurs.

PERSPECTIVE ENDOURAGEANTE

Ottawa—On ne dissimule pâs ln joie

éprouvée à l'annonce efficielle que le gou-
vernement américain avait résolu de fer-

mer le pays À tout émigrant étranger, à

partir du ler janvier prochain. Les per-

sonnes les plus en vue dans le monde poli-
tique canadien sont d'opinion que le résul-
tat direct de cette mesure, adoptée par le
gouvernement des Etats-Unis sera de dirl-
ger le courant de l’émigration vers le Ca-

nada. C'est du reste ce que pense le ml.

nistre de I'lutérieur. M. Van Horne, pré-

De retour à Montréal, vers le mois de

mai dernier, {l commença bientôt À s'oceu-
per du placement d'un journal nouvelle-
ment fondé et partit, il y & trois mois, dans

l'Ouest pour obtenir «les abonnés an dit

journal, se faisant avancer son passage. 1!
paraît que le voyage ne fut pus fructueux

pour ses patrons, 1uals qu’en échange l’ol-
tcratzky s'eceupa encore du Petit Journal,

sans mandat ni mission, empochant tou-

jours l'argent, allant même jusqu'à la‘re
imprimer, par deux fois, des regus au nom

du Petit Journal,
Son voyage terminé, il revint an Canada

pour y continuer ses fructueuses opérations.
À peine arrivé à Montréal, il se remettait
on roule et sa "présence Était signalée à

St Jean, P. Q , jeudi, et M. E. Lassonde, de
la Compagnie du Pelif Journal, se mit im-

médiatement a sa poursuite pour le faire

Ghemises blanches, ete,

 

J, L. Chalifoux
Rue CENTRAL et MIDDLE.

————)-"

N B =Des calendriers avec la der
nière indie vion d'alavmes du feu
seront dontés à toux ceux quien
demandaront,

3. ROUSSIN & CIE

 

 

— POUR —

Montres, Bijouteries, Pendules,

Argenteries, Bagues,

Joncs, Boutons de Poignets,

Epinglettes. Lunettes, Lorgnons,

Lonettes d’Opéra,
1,000 Chaines Flaquées a Zäc
Boutons de Poignets de 25c a $5

MONTRES NETTOYEES, $100
RESSORT PRINCIPAL, - - Fiw

2 Garantis pour un An.

Machines à coudre'’depuis $18.50 à #40.00

Beaux Pianos et Beaux Orgues cher

GREEN *

 

AIMEZ-VOUS DE
à ire un beau FEUILLETON, un Feuilleton tout à fait

moral et des plus instructifs ?

OUI. Eh bien ! dans ce cas encore, vous ne pouvez

faire mieux que de vous abonner au

« NATIONAL.”

 

PLUS

 

<LE+PRIX+DE+L'ABONNEMENT
est À la portée de toutes les bourses, seulement

la comtesse l’avoit approuvé. Cette

fois, nes raisons étaient excellentes.

Il ce voulat reprendre ven nom et

reparaître dans le monde quele jour

du mariage de sa fille. D'ici là, il

aurait tout To temps nécessairepour

acheter un hôtel, le faire moublee, te

mettre en état de reesvoir |a eomtenté,

ot sa fille.

Aveo un homme comme M. Corvi-

sier, tout cela ne pouvait demander

plus de quinze jours ou trois cotnal-

nes.
XXII

AU CHATEAU DE LA ORBRISAM

Le marquis de Verveine était-aitie-

devant une grande fenêtre ouverte

Éa

 

nues sident du Pacifique Canadien, dit que le r 9
. . f arrêter. I rim an an ob

La charité proverbiale de notre curé est Canada peut s'attendre À voir un fort cou- qui étai i Phareaotbes 44% Ker ack St. 0 - = ar 9 payable d av. ce. e la Cerisaie of famait -
à ' rant d'émigrants qui, une fois introduits Poltoreatzky, qu’ était descendula veille à ind Rues Cahoi et Salem * 66 66 château d ’ .

ue me , è , ’ "Ho ; i i , ON su ‘ p — i i aN

vsdated'autant oe [oresshart. dans ls pays, reconnaitront les avantages l’Hôtel du Canada, était parti pour Saint cin des ies Lano sie $1.50 - = pour 6 mois i, ot Jancoliquement un cigare. ,

noms n'y sommes h 5 ? que

|

rerts par notre pays et s'y fixeront défi- Jean, Avant de le relancer jusque-là, M, Lal IDAR vecnplt ec 5e alg =

P,

MEUNIER,2077. Hurloger. ots - ur 3 66 Il avait vue sur des jerdine cdot =

3 pas contraints par une loi Lassoude prit la "précaution de se munir - core ° 75 + = po 66 verts de fleurs, dont le parfam mois"

gre gation sur ce qu'il fant faire pour mener

nitivement.

avis de leur intention de s'adresser au par assermenté, il dut recourir À la signature Heures de Bureau, Dake Ba mn, de lsd p.

 

Marchand de Vins,

  
 

nait ses eaux tranquilles an milien de

ou un règlement. d’un mandat d'arrestation. Ta chose n’était , > ig , . ; . 3 ; yy ; "vais - ois ® ;
Tons les soirs de cette semaine le Révd LATLANTIC & Paciric R. R. pas imutlle,car des trois juges de paix de ine FE, Gervais, 25 cts. - par m — tait jusqu à lui ; our one Grandeng

Père Dugas s donné des entretiens spéciaux}  Ottawa.—Quelques procureurs d'une im-| Farnham chez lesquels il s'est présenté pour Grade de VUnivermté Vietoris de Montréal.) P. L Y NCH " ney traversée per une pet

pour les hommes et jeunes gens de 1a con- portante compagnie de Montréal ont donné| faire viser le ditmandat, aucun d'eux n’est Virpt aux Vexpérienre en Cænadn, ? Q POU W Lu JOBS ° matt vo nileswa
" : 9 9

eo 9
une vie chrétienne.
Dimanche dernier, dans son premier

entretien, il nous a donné les motifs qui

l'er-gagenlent À faire ce qu'il appelait un

lement, À sa prochaine session, pour l’in-
corporation dn chewin do fer Attlantique
& Pacifique, avec le pouvoir de mettre en

opération un chemin de fer du Sault Sainte-

de l’échevin Guillet.
M. Lassonde trouva Poltoratzky à l'hô

tel Balmoral de Farnham. Il était temps

car celui-ci avait donné ordre dele réveil-

moet de "a dpa.

JF Roovicv de nuit a tonte henre,

Coin des Kues Cahot et Nalem

 

ET IMPORTATEUR

De i iqueurs Etrangères, Bieres, Pour vos Impressions «: tous genres :

#I1BCULAIRES, EN-TETE DE COMPTE,

ia verdure ; et plas loin, sue des er&

tes boisées, qui ee perdajent, tote

phos debleu, dans les nuages Vago- 
 

 Lagers, de toute Sorte. roux qui nogosient 4 Merioee. So,

Mr 0. HENOTTE,
J'HARMACIEN,

Coin de Merrimack et Cabot Sts

 

devoir envers ses parcissiens, Depuis Marie, dans Is province d'Ontario, au bas- ler le lendemain A 3 heures a.m. pour le
y

bientôt 14 ans il est le pasteur de cette sin de Gaspé, dans ls province de Québec, | départ de Chambly. 43 R k DE LETTRES, PLACARD® tout le payssge, le beau soleil de =

cor gr@getion et, en arrivant ici il sest fen pasant À travers les distriets Algoma et Le lendemain, à 5 heures, on le révetila 45 ue Mar et. CARTES COMMERCIALES ET DE VISITE, ETC. ETO. vervait ses chauds rayons, Finendent. % ]

en effet; an bout d'une heurs, voyant qu'il
de lumière.

ne sortait pas, le détective Douglass, qui

l’avait surveillé toute ln nuit frappa à ea

Nipissing, et longeant la vallée cl'Ottawa en
autant que Ins sites lo permectront, passant

près ou aux environs des villes d’Oitawa et

impo-é la règle de ne jamais visiter de
faruilles en dehors de son ministère. Mais
le temps est arrivé qu'il sent le besoin de

Les commis canadiens suivante soilicitent le
canadienne :patronage de la clientèle

MM. N. Bi Bi » -BablsnchetBorne ailly, John Quil .
vous feriez bien de vous adresses aussi aux buresux du

“« NATIONAL"
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MiddlesexSt.

C’EST LA

Saison 2 Volailes
La meil'eure que nous puis-

sions avoir. Janais en effet
le marché n'a été aussi bien
fourni en volailles.

Voul- z 73us un dindon da 6 lbs
Vo lez vous un d naonde 8 lbs
Vouolz vous un dindon da 10 bs.
Vosl:z vous un dindon da 13 :b -
Vaulez v:u3 un dind n ds ,5 1b3-
Vosl z vous un dindon de )8 lbs
Youcz vou un dinden ds 2) ba
Vaul z vous un d ndon 1223 ih:
V-uicz vou: tn d'nion de 3) lbs

 

ALLEZ AU

Walsh's =otsw

MeUnion= Market.
Voir le Roi des Dindons qui
pèse 42 1]2 Ibs, N'y manquez

  

OIES ET CANARDS.
Sv.t les plus beaux ge vous
ayiez vus, ils sont gras comme
du beurre, les prix sent les
plus bas. Venez voir avant
d'acheter ailleurs.

Les plus beaux couples de
10et 12 bs,
Les marsons de pension trou-

veront chez nous un beau
choix de Volailles.

Legumes, Vegatam, =

+  Fruiis Assorlis, etc.

Vente speciale

VENDREDI.
Dindons de 10c a 15e.

se Toe a 14e.
se l5c a F7e.

Canards de lac n 7e.
Orang 8 "essiue, surts, 10€ la

douzaine,
Orangex F oride douces, 18c la
douz sine,

Celeri, 10e le Pagnet.
Uignons. 8Ue le p ck.
Paintes sucrces, 10 1bs pour 25¢.

Fn Ro it

POUR LE

N - -

MARKET,
79-8183,

  

 

A nos Lecteurs !
Nous a‘ ons eu'vente à nos

bureaux les quatre premières
livraisons des ANNALES
HISTORIQUES reliées eu
un seul volume,
À part l'Etude Historige

sur le Canada et les Etats-
Unis par M. Chas R. Daou-r,
ce volume contient une foule
d'articles intéressants écris
par des collaborateurs distin
gnés du Canada et des Etats-—
Unis et un grand nombre d'il-
lustrations choisies.
Le prix du volume n’est que

de socts.
Toute personne qui nous

paiera un an a'abonnement
d'avance, d’ici à dix jours, aura
droit à recevoir ce volume
GRATIS comme prime.

 

 

LE DECOMPTE EST COM-
MENCE

DANS LES ler ET Se PREOINUTS DU

QUARTIER TROIS

 

Courtney Gagne Un Vots «t Sparks ou Perd

Hult

des ¢chevins, hier voir, les membres de ce

bureau ont Coimmeucé,cunme nou l’a rious

ahnoncé, le décummpte des bu letins,
Ils duv:ont Gompler de uouveau tous ler

votes donués pour tes candidats 3 Ia Inairir
et à l’échrvinage aiusi que sur ls question
d s licen +; de plus les votes donnés dau

le- quartiers 3 et 5 pour les Candidats au

Cnil,

Ou à commeroé par les bulletins du quar:
tier Lrois.

Le décompte des votes dounés dans le

precinct 1 à du:é un peu plus de quatre

heures et Celui des builetins du précinot 9
presque uve heure et deinie.

Tous 1-3 cavdilats intéressés étaient
présents ou re préseulés,

M Jeto.uv F. Manninæ, qui représentait

trois Candidats républic&ios au conseil,MM
Duulsp, Laxko et Peun, du qua tier trols,

à soulevé un point de droit avant Je com-
Weuctelueut du décompte,

li préteu-tit que d’après la loi électorale

fe décompte devrait Gire Lermiué dans Jes
huit jours après l’electiva,suit Ce scir .8.ne

à minuit.

M. l'échevin Maggett lui à t qu’il croyait
le pornt soulsvé &>s- Z j 1sta. M els {ae barssu

à Cunfisnce eu M. Dow i, le grefise de la

ville, qui préteu-i gts le décompt+ est leg

pourvu qu’Il soit commencé daus le ‘tem®
-pécifié. La groBor dit c'a Été la prati jue

depuis des sunées,

M Currier, inventeur da +y-tèime qui
purte son nom éluit présent et avait tout

préparé à 8 15 heures,

Ou comueuça pur le precinect un du
Quarti-r rois et it était 12 30 a, 1D., quand
ou le fi it,

M. Courtney à gagné un vote ; un bulle-

tig, ¢ nupté canme blank daus le premier

rapport, lui étant accordé.
À ls surpiise géuérale, M. Dunlap, can-

tilat répub tcalu au couseil, declur€ élu, »

Engué un vote et M Sparks, le candida
démocratique défait en 8 perdu rept; ce

qui fait un gaiu total de 8 pour M. Dunlap.

Tous les Candulats démocrallques à l'e-
chevinags ont perdu un vote ; un butletin
marqué en leur faveur, portait neuf croix

ot à été décluré blank. ,
Dans le precinct deus, dont le décompte,

commence & 12 30 heures, s'ezt loriniué &

2a. m,il u'y & eu wucun changement.

Les échevins se réuniront, ce soir, à 7

heures, et ¢-mroencerout par le precinct

trois du quartier troi-.

 

Question d'Intoret

MM. Mniean e: Sinith n'ayant pn prendre
pos-e-sion de leur wnnexe à leur pharmacie,
vue que les tui es pour ls plancher out tar-

dé à venir, its offrent À sacrifice le vaste er

brl assortiment de cadeaux de Noël qu’i s

Avaie..! lait venir pour étaler dans ce nou-

| T-ou magasin; C'est une question d’intéier

POULES et POULETS.
pour nous tous, allous y en foule.

—_—————

Les Changemeuts on Trois Aus

La nomination du Dr F. C, Piunkett à la
emminis-io1 de l'hôte: de ville rend plus

évid-nts encure les changema: ts survenu>

dans la composition de ce bureau.

Les premiers Cominissaires
Etsieut:

MuU.C. D. Palmer, Muire, James R,

Francis, Prentiss Webster, Gen. Runels,

John F. Huwe, John Welch et Johu F.

Poi Tps.

En javier prochain, le nouveau maire

seru pré-ident ex nfficio du bureau et les
wutres meinhres seront:

MM, A. A. Haggaut, Prentiss Wehster,

Geo Runels, M, Livingston, Johan Welch

et F. C Puunkett. ‘Trois membres sur
sept sont d:cédés en trois ans,

Le tewps fait de grands changements.

nomnés

 

 

999595994498

   
  

De’Tous Genres.

+ Pharmacie
ARTICLES DE TOILETTE,

VINS FERKUGINEUX,
MOISAN & SMITH, - Prop
CIGARFS. PRESCRIPTIONS ne

EDECING  FIDELEMANT
BSMPLLUES-

     
       3. I. WALSH, - Propriétaire. bho hbbhh

ts fe si nes

Après l’assemblée régulière du bureau,

La Meilleure Guro Pour
Toutes les maladies de ia Gorge et

des Poumonsest le Pectoral-Cerise

d'Ayer. D n'a point d'égal comme

remède curatif de la toux.

La Bronchite.
“Quand j'étais jeune garçon, j'avais

une maladie bronchique d’un charactère

tellement persistant et opiniâtre, que le

médecin la promonçe inourable avoc les

remèdes ordivaires, mais me recommands

d'essayer le Pectoral-Cerise d'Ayer. Jo

le fs, et un flacon me guérit. Depuis

les quinze dernières années, j'ai fait

usage de cette préparation avec de bons

résultats toutes les fuis que j'ai attrapé
uu mauvais rhume, et je connais un

grand nombre de perso , qui l'ont

toujours scus la main chee elles, ne st

considérant point ssuves en en étant dé

urvues’ — J. LC. W » de
oste, Forest Hill, W. Va.

La Toux.
« Pendant plus de vingt-cing ans jal

souffert d'une maladie des peumous, ac
compagnée d'une toux si violente, parfois,

jurqu'ù occasionuer une hémorragie, les

paroxismes durant fréquemment trois ou

natre heures. Je fus amené à faire

l'essai du Pectoral-Cerise d'Ayer, bt après

en avoir pris quatre flacous, je fut en-

tièrement guéri. — Franz Hoffman, Clay
Centre, Kaus.

La Crippe.
“Le printenps dernier je tombal ma-

Jude de la grippe. Parfois j'étais com-
pléteinent abattu, et si difficile était ma
respiration que ma poitrine semblait être
renfermée dans une cage de fer. Je me
procurai un flacon du Pectoral Cerise

d'Ayar, et pas plus tot eus-je commencé
à en prendre que le soulagement suivit

Je ne pouvais croire que l’effet eut été si
rapide et ia guérison si complète.” — W.
H. Williame, Cook City, S. .

LE PECTORAL-CERISE
d’AYER.

ré te Dr. J C. Ayer & Co., Lowel,
von ootous Jes Droguistes. Prix $1; sizek

Prompt à agir, sûr de guérir.

 
 

À Travers la Ville
—M. Basiliqua B-nnit, de Boston, Mass.

est en p'o nenade à Lowvll,

—[\ ne reste pas grand temps pour faire
vos & chats du cadeaux du Nuë. et C’est ane

jourd'huite jour le plus court de l’année.

—Ce sir auront lieu les assemblées régu-

hres de lu société St Jean-Baptiste et de
! Uniou St Joseph.

—M. Abbott Lawrence nie’ qu’il soi
candi-iat à la charg- de surintendant des

pauvres ; Îl ne désire que rester dans sæ po-

sition actuelle de registrar des votants.

—Le colonei James Francis dit que Ja
compagnie des Canaux et £cluses à l’inten-

non fe placer un pouvoir électrique dan-

le Petit Canada,

—M. Wiggin, le contracteur, dit qu’
aura termiué son ouvrage su nouvel hôtel
de vile le ler juliet prochalu. Tuut c-
qu'il restera a faire alors sera d'y place:

les meubles.

—Lzes & -mrnissaires de l'hôtel de ville om
accordé, hier, à In Thowpson Hardware

Comper y le contrat pour fournir toute lu
yuincatlierie nécescaire dans le nouvel hô-

tel de ville.

—Feu M. Ic De Salmon Kimball, décédé
en cette ville le 27 jaiilet dernier, & 16gué

svomme de $5500 4 lu vile de Hits N°

H Crt argent sers reservé pour prècher

des retrui es.

Un granl nombre d'ouvriers Tqui avaient

dû quitter leur vuvrags Ja semalue dernidre
n Csure de l'accident arcivé aux départe-

wents 2 et 8 dela filature du Mertimauk,

ont reprisce matin leurs occupations jour-

nalières.

—La club H vhnemann 0218 € midicile
composre de dccteurs hom foparhns, & fait

hter l'élection annuelle d+ ses officiers com-
me suit : Pré-ideut, De Hill; vice-président

DU Packer; secrétaire, Dr Nuitiug; tréso-

rier, Dr Leland.

—Le Revd Père Gény, O. M. L., qui était
alié faire un voyage en France pour ss

<anté, est revenu À Loweil. II est au pres-

bytèredes RR. PP, Ubiais. Ce voyage &
fait un bien comidérable au révérend

Père.

—Le comité der terrains et bâtisses a
fait hier une tournée d'inspection pour

choisir un site peur la nouvelle maison d’é-
vole projetée dans Centralville. Il était
accompagné du surintendant et du sous-

comité dus écoles, =

— On nous assure que M N. H. Roy,
chef Ranger de Ja cour Sumnuel de Chaiu-
plain 7838, n'a pas manqué une seule as-
sembGe régu are de la cour depuis eu fou-
dation, C’est ce que l’os peut appeler uu

membre dévoué.

—La société de tempérance St Patrick a
fait hier l’élecrion de ses officiers comme
suit: directeur spirituel, Révd RS Burk+;
président, James Key; Vice-président,

Jobo P. Maloney: wscréiatre-Anancior,
‘Thomas Sullevan,secrétaire, M. H. McCue;

tré-orier, M. Ruarke.

—Puur les fêtes du Noë!, vous ne pouvez

faire mieux q 1e d'atier avh-ter vos viandes
et volailles chez M. E-louard Chevalier,
propriétaire du Merrimack St Cuh Mar-
krt, situé au No 885 rue Merrinack. Les

prix rout les plus bas de la ville et ses mar-
chaudises sout de qualité supérieure,

 

—Après avoir été candidat au poste de
surintendant des rues. puis de sou -suriu-

t-ndant des rues, il parsîi que maintenany

M. P. À. Brous-eau est sur les rungs pour
tu Charge d'as-1-tant-colisur. M, Broux
seau sera Content de n'importe quelle
posicivique psyante. Il ne préteud
bas avoir travaillé pour la gloire,

—Tousles magasius de la ville sont ou-
verts tous les soirs cette semaine, li est à

espérer que nos marchauds seront muri
Réuéreux que ceux «6 Manchester et d'ai'-
leurs et donueront Ovugé à Jeurs ermptoyé-

tundt prichsia pour leur permettre dv se

reposer de Co surGiOÏt d'ouvrage,

—Pour vos vins de Californie, liqueurs de
choix importées on domestiques, vous ne
«auriez faire mieux que d'aller chez M.
Traver-y & Co, 202-201 rue Middle-ezx; à

l'occsston de Not et du jour de l’An ils
viennent de recevoir un as-ortiment de pre.

mier choix, ausei Bières et Porters de pre-
mière olusse, les ordres seront portés à do-
micile.—j. n. 0.

—On peut avoir une idée de l'efficacité
da service des chars wibains par le fai:
que hier un seul cher d- la rue Wesifurd,

& 1ran-porté 801 pa-ssgers.
Des trente chars sur les différentes

voir», plusieurs sn out probablemenut trans.

porté davautsge Sion preud oe vhiffre
comme moyeune, chaque char rapporte 

4 lo compagnie $48.08, anit $1301 BO per
four ou un pou plus de 89,000 par semaine.
Ge pals, hain !
—En vents au No 178 rue Market. Le

Posts des Amoutens. Le Scorftaire Galant.
i.e Reorbiaire Universel. Le Guide des

Amants. Le vraie Clef des Songrs.  L'Oru
cle des Deiui>eiles et des Dames. Le traité

vie politesse. Les u<eges du imoude. L'uwu-
‘mie des jeux. Los Mille et une nuits
Napoléon ler. Mille et un amusements. Ls
souvelle Gaudriole. La lyre canadienne
Ia ouirfuidre bourgrolue, Les voysg-s de
Guiliver, L'enfant perdu et retrouvé. Le
‘’ourmier des Eints-Uuis, Aiusi que tonte
sortes de livres et papeterivs, No 173 rue

Market, Lowell, Ma-s.—j. n. 0.

Mure Hall

Cette semalns promet d'être intéressante.

n jouers ‘Life of an Actress” et “East

Lynna"; daus le- envr’acies 11 y sure wute:
<orles du rpécialités par des Lons cowl
lions, aussi Chant et mus.que. Lisez l’an-

once. Toutes les dames qui ussisteront aux

représentations wurout uv beau cadesu
dulez y en foule tous les soirs,

à l'Opera}

« Country Cirous ” qui est joué cette
-emsiné estune représentation nouvelle
tans son geure et promet de faire fureur
La sodne se parse dans la Nouvelle-Angle-

terre et l'intrigue repose sur une jeune
femme qui dévrte avec uu homme du cr-
jue ; le dernier acts représente la parue

l’un cirque; corps de musique, acteurs,

voitures et mévagerie, poules, élé; hants

tout y est ; il y a aussi une vraie exhibition

équestre daus le deuxième acte qui mérite

d'être vue.

 

Le Fou de ce Midi

Un incendie s’est décluré ce midi, dans

édifice Kershaw, situé entre les rues Cu-
bug et Rick. Il à pris naissance dans lu
h: minée et s’est communiqué à la toiture.

Les familles Burney et Harmon habitsient

la maïson incendiée. Les dégâts causés par
Cowart is fuméo sont ÉValués a enviru

$200.
tl.

Serviors Funebres

A l’ég'i-e St Jeuu-Bapirsir, à 0 heures,

a@ matin, a 616 chanté le service funèbre

aur les restes in- rtel: d« M. Hogue, décédé

avant hier, au No 50 rue Church, à uv âge

très avancé.
Le Révd Père Emard, O. M. L., à officié.

Un grand 1onbre d'amis arsistaieut a la

cérémonie.
——

IL FAULAIT BIEN PAYER

 

 

Les Autorites Municipales Ont le D. asus

Ma'gré les annonces publiées dans tous
‘es jouruaux de la viile, il restait ervcore
plus de deux eents propriétaires qui ne

vétalent pas conformés aux règlements mu-

nicipaux concernant les taxes d’eau.

Les e:mpioyés de lu C :rporation se son!
nis à l'œuvre de bonne heure, hier, et le

conduits d’eau ont été bloqués chez ton-

les prn,.riétaires en défaut. L'effet & Été in.

stantané,
Dura lx sed lex! A midi, les délinquants

étaient venus régler leurs comptes et lu

ville à gagué son poiut, grâce à l'énergi
deaofficiers de la corporation.
——————

VOLEUR DE GRAND CHEMIN

IL Attaque Edward Donnelly et Ie Lgpouille

Un jeune homme de 25 ans, nommé E-1-

ward Dounelly, s'est présenté. ce nan.

ax bureaux 1le pnlice À moîtié vOtu et pre:-
que mourant de froid.

liracontsau chef l'hi<trire suivante :
*Jd'arrivais de Hudson, N. H., hier, et dan:
le Cours de la journée, jo pris de copieuses
hbations wvec des iodivilus que je ne con-

vais pas.

Ce soir, plus ou moins gris,je me dirigeai
vers Dracur, lorsqu’srrivé près de la station

électrique, je fus attaqué par un individu

qui, profiant de mou ivresse, se jeta sur

mai et m~ dépouiila do mon vister, de mon
chapeau ot d'un paletot, Dans celui-ci se
trouvait le peu d'argert gue j» possédais’

Ii ne peut douner 1a sigualemn -at de son
agresseur qui est recherché par la po.ice.

ae>0

MORS AUX DENTS

John Read Peut se Vu: t-r de L’avolr Echap-

pe Belle

R,Vers 8.30 héures, le quartier de Ja rue
Tremont a été mis en émoi psr un accident.
qui a failli avoir des conségnenses s’-
rieuses, Les employés de la cour de la fl-
lature Tremont et Suffuik étaient ocoupé-

à d. charger des baitrs de coton dans l'en-
trepôt de la rus T-emout, d'uaue grand.
vii ure sur laquelle étaient attelés les deux
gros Chevaux du la Compagnie. Ceux c

sont connus par les emmp'oyés des manufa-

tures sous les noins de “gros noir” et “gro:
rouge.”

Ce dernier, moins dompté que l’autre
prit le mors eux dents, effrsyé par la loco
motive qui fait le ervice des corporation.
L'égnipuge dirigea sa course vers la rue

Moody a toute épouvante, lie conducirus

ne pouvant contrôier jses chevaux, fut j-t
violeismeut sur le pavé et se blussa a li

18:e. Peu seu fallut que ls lourde voitur-

ua lui passät sur le corps.
Piès de la rue Worihan, les deux ch-

vaux allèrent donner contre un gras orn:
vt lo coutre-coup j-ta a terre les deux hoi

frivuses qui casècrent une partie de leur:

a'telages.
lis parviorent alors 3 etre maitrisés el

tranyuillisés,
Le ch-val noir s'est fendu le corps er

plusi-urs endroits. C'est un miracle que

d'autres accidents ne snient pas arrivés,
 
 

MAUVAIS TKUC

Un Prisonnier Trnt= de s'Fchapper Apres

Avuir Voile des Veteiments

Un nommé GQuorge Soules, âgé d'un

quarautaiue d'années, Était condamné il x

# quelques mois à 6 mois de maison d-
correction à Carubriige. ll est menuiser

de sou métier et comme la semaine deri.ièr
le ~hérit Cushing de la prison de Lowel
avait besoin douvriers d- co genre, Soule
tut transféré ict pour queignes jours, Se
trouvant en plus grande hberté ici, qu’à
Cambiiige, | tents de s'¢vader, Fai-am

d-s réparations dana les d.vers apparte-
ments il parvint À se procurer bon nombre

de vêtereuts qui devaient servir & son

escapade.
Il cacha le tout dans 1'atelier de m nui

serie, nis au moment od {1 vonlut prendre
Is ciof des champs, à fat surpris par uo der
gardicue qui l’empêcha de metire son pro-

jet à exécution.

Ce ain, Sonles ftait en cour accompn.-
gné du shérif Cushing et, après avoir pla
dé ooupable, il fut condamué à re commen
oer le terine quil purgesil avec ui dessert de six autres mols de maison de correction.

UNE SENSATION A NAVER-
HILL

TROIS JOLIES JRUNES FRMVES QUIT.

TENT LEUNS MARIS

 

Les Seductions de 1a Nosus les Font Sascom-
by

Toute une sensation à été créée à Haver-
hill, hier aprô--nrli, per le disparition
-imultanée de tris jeunes femmes bles
© Duues de is lou 115: Mesdames Herbert
Tent-ænt, Aithur Monelle et Howard G.
Cole.

L'ane d'elles, Mme Tennant, a un grand
uombre de counsissanices en celte ville, et
vs nest pas, paraît-il, la première foie

qu’elle lai-se son mari pour monter sur le

roduc,

M. Tennant estle photographe attitré
d ssucteurs de 1'Acadéwin «de Musique de
Haverhil. lia méwe un atelier duus lu
iwéme LAtsse. Mwe Tennant a di, jer
conséquent faire ln Connuiseunce de toutes

les troupes de pasrage en Celle ville.
C'est elle, d’après ies rapporis reçus, qui

aurait eutraîué les deux sutres jouucs fri.

wes duns rs fulle e:Cupade, en leur faissu
partager ses goûts pour ls scène,

On dit jue toutes trois sont J lies et pce-

rèdeut en Outre certaines qualités comme

cL&Lteuses,

M. ot Mme Tenrant vivatent séparémen'

leputs plus d’un mois et son départ seran
passé icaperçu ri elle ne s'était fait accou
vuguer par les deux autres femmes qu
étaient, Git-on, au mieux svec leurs maris

Lun de ce- derniers surtout, M. Mouette

-st profondément affiigé du départ de ru
femme qu'il aitbait passionnéwent. Eile

tui 8 lutseé un mot d'éerit en partant pour

lui expriquer pourquoi elle le laissait. Eu
dit qu’elle à la passiou du théâire et qu’elle

e-pèrs y geguer et ia fortune et la gloire,
Pauvre enfant ! Elle reviendra bientôt

d'aséa, découragée et humiliée !
Les trois femmes ont ÉlÉ vues en cetle

vilie, hier soir. et on cet qu’elles ont l'in

tention de se faire admettre dans la cops

gnie gui joue, celte semaiue, à l’Upéra, le

Country Circus,

Des recherches ont été faites partout, ce

matin, mais iuutilement,

On pense waintenant qu’elles sont partier
vour Providence où se joue ‘* 1493” ; cett
pièce a été représentée À Haverhill, 11 y n

quelques jours et on dit qu elles en raffu-

latent,

Les maris disent qn’ils sont préts & bien
accueillir leurs pauvres femmes à leur re-
tour, pourvu que la promenade ve dure par

trop longteinys,
————

Au Bijou

‘Tous ceux qui ont a-»islé an Bijou fon
les plns grands éloges de la compagnie de

VariCiés qui fait les frais du progra nme,
Le muagicien Jurrett est tds fort, les

-œurs MeComber sont les meilleurs dan-
3 ures que l'on voit, Les epéciali-tes Par

ker et Byrne sont très forts dans leur geure
respectif; lu représentation est très intéres-

-ante et «se teeming par uue comé lie-Bouffr

d'un comiyne achevé,
———

Diver de Noel

Ceux qui veulent manger de bonnes vo-
tailles au dîner de N° €l feront bien d'aller

wu Walsh's Umon Market. Nous référous

110- leCteurs à leur annonce extra que nous

publicns en dèms page; iisreccivent tous

‘es jours d- p'etus chars de volatiles qu'ils

détuillent à des prix riliculement bas

Vous êtes invités d'ailer leur rendre visite
avaut de préparar < 1re dîner de Noël,

LES BANDITs DE PARIS

 

Une Jolle Soiree a Nashaa Mardi Prochain

Nos amis de Nashnaä te restent pas inse-

ifs, Comme nos compatriotes de cette
ville et des autres centres de la Nouvelle.

Angleterre, ils comprennent tous”les avan-

!ng <, VOUS pourrior s dire la vécersité de la

raturalisati n. Us se sont mis à l’œuvre, ji

ya qu'ique mois, et ont préparé une ma-

gujque-oirée dramatique au profit de cetie
œuvre véritabremnent patriotique.

La Ligue du Sacré Cœur a pris l’initla-
t ve doce mouvement et nous l'en fétici-

tons,
Nons crayons intéresser nos lecteurs en

publiantlu liste des acteurs qui prendront
part, au drame qu’ils ont préparé: “ Le

Bandis de Paris.”
Cartouche Dr N. E. Guillet

(tubichon, lieutenant de Cartourhe
R Sylvestre

François Beaudoin Léonara Boivin

Comte d'Orbe-san J. E. R. Duclos

Marquis de Granlieu, chevalier du guet
E.D Perreault

E. Lecou's

F. Ledoux
8. Robichaud

Ludger Dumond

Charlot, paysan

1 Bveitié, voleur

Do (blemain

Mitouflet, fruitier
soldat

Premier Bourgeoi- ¢ 0. Belisle
=~ lat :

Deuxième Bourgeois } J. B. Hamel
Sergent ( Tr
le-touin F. Sylvestre

texnneîte Mlle Déiin B eauli

Mile 1. B-l'avance

Mile R. Breauit

Mlle F. Breaul

Mile M. Gaulin

Mile M. C. Faul

Marchande de fleurs Mille À. Manseau

Q atnéme Pay-anne Mile E. Robichaud

La scirée aura lieu,mardi soir,au Nashus

Theater.

Nous soutaitons beaucoup de succès à
.03 amis de Nashua.

Louise de Graniteu
Une M «ruhanre
Première Pay-anne
Deuxième  ¢

Troisième  ¢*

 tleeeeee

TOUT EST A RECOMMENCER

La Manufactare de Cotlinsville de Nouveau
Ferimnee

Malgré toutes les témsrches tentées dans
ce but, les difficultés de Collinsville sont

loin 1'a re r6g Ge ; de fait, ¢ 1:8 ont encore

plus grandes qu'avant.
B à dépit des rapports que nous avons

eçus et qui nous portaient à croire que les
bMficultés entre patron etemployés A la mn

nufacture de M. Collits étaient enfin ré-
gies, il n’y à eu rien de fuit,

Les ouvriers n’ont pas voulu accepter
comme onle prétenlait d'abord, toutes les

mmditions du propriétaires ils ont décidé

du sup porter leurs trois conpagnous que M.
Coliins ne veut plus employer.

Toutes les mains Gtuient À l’ousrage,
hier malin, excepté les tixserands et, par

conséquent, les travaux n’ont pas pu être

re tis.

Hier, les ouvriers étalent simplement
conpgédiés, aujourd'hini ils sont réellemeu

“ng ève.

Ti n'y a pas de discassion quant aux prix

ni quant aux salsires les ouvriers, c'est Bue

tuile sur ls question du droit des ouvriers
d'appattenir à l'Union, Ceux-ci snt sup- 

portés partostes les eosiétés ouvrières ©
cevient pouvoir résister longtemps.
Ou ne croit pas que M. Coillas puisse

révasir à remplacer ies tieserands en grère.
De souvelles mains engages au dehors
sout venues hier, mais sur les représente-
tions des grévisiea, elles ont refusé de se

mettre à l'ouvrage.

Avec l'entstement qui existe des deux
côiés, la grève pourrait blen durer tout

l'hiver,
metsoemom—

PAS DE NOUVEAU

Ce que Fait 1e Juge 66 Matio

Six oiseaux de proie, de passage à Lowell,

sont enfermés ce mmatis dans ls buÎte griliée
de la cour. Parmi ceux ci 11 s’en trouve
une couple que l'on pourrait facilement

ijirerau vol,

—Désiré Collin sortait de prison, bier

matin, sorès y avoir purgé une condamus-
tion de 15 jours. Celt: tempérance de 15
jours lui tomba sur les nerfs, car À priue
sorti depuis quelques heures il s’était encore
éguré daus les Vigues du Seigneur.

Li dit que pendani son orgie nier soir ses
compaguous de débsuche lui ont eulevé
dans sus poches, environ $3.00 en argent.

Comme Collin n'appartient pas à la fine
fleur, il est de nouveau condsmué à 2 wois

de prison.

—Jumes Norris est encore deces Vaga-
bonds que l’on reucuntie svuveut dsns nos

rues, Ce matin, ilest acousé du vol de

plusieurs meuuz objets et d'use somme de
#4.00 renfermés daus un porte-nounuie.

La propriétaire de ces articles, Mme Lottie
M, Dutton,dit à ls cour qu’elle ne sait pas

-i l'accusé lui a volé l’urgeut en question,
ou bien »i elle l’a perdu.
Le juge ne trouvaut pas la chose trop

claire ne condamne Morris qu’à $12.00

d’umende.

—li y à quelques jours un nommé Martin

Richard pa-sait sur ls rue Winter lorsqu il
eucoutrs une demoiselle Ina Brunelle sur
aquelle H se jelà sans aucune provocation

#b fui mfligen plu:ieurs coups bien apph-

qués sur lu figure.

Richard est un batailleur bien connu.
it raconte à la cour une histoire peu

orayable,
Le chef de police fait la lecture d'une

quinzsive de condammuations déji purgée:
par l'acousé qui, ce matin, retourne en

prison pour 4 mois,

—Charles Wyman, accusé d’assaut sur
un neminé Saford M. Kattle, est condam-

né à $15.00 d'umeunde,

—La cause de Thrmas H. Higgins,

accusé d'avoir tenu une liquor nuisance, est

coulinuée à demain.

CE QU'IL IMPORTE DE SAVOLE

 

 

—Vous pouvez voir avec quel empresre-
ment les pratiques se rendent chez A. G.
Pollard pour acheter de ces beaux gilets
pour $1.00 chacun, il n'en restera pas loug-

temps.

— Parusi tous les cadeaux de Noël que
l'on puisse imasiner, le Boston Clothing Ces

en suggère de fort joiis que vos lecteurs et
lectrices apprécieront en tirant l'annonce de
celte maî-on en première page du jour 8 3

leur magasin est ouvert tous les soirs. M.

des Miller Comiuis cauadien invite ser

#mis.

—Afin de mieux faire connaître les nom-
breuses Cecasions de Nuël, le Bon Marché

a décidé dbprendre ule demi page de notre
journal; celle grande annonce paraîtra

demain. elle va éclipzser tout ce qu'a pu
eauser de sensation 4 Loweil l’apparitdon
prétendue de la dernière comète.

—Potir vos pardessus de garçons allez
chez J. Li. Chalifoux, son assortimert d'ha-

bits de garçons et sans vontredit le plu-

heaude Ju ville, aussi le public s'y rend en

foule, et commele disait un brave employé

de cette matson “on n’arrache.”

—Une gravure ou portrait que'conque

fait un bean Cadeau de Noël, pour vors en

pri carer un ouvrage de choix, alez chez
Maker l’encatreur populaire au coin de-
rues Juhn et Merrimack; il a un vaste

assortiment et ses piix sont un tiers plus

bas qu'ailleurs,

—L’assortiment de cadeaux de Noël
étalés dans les vitrines de la Pharmacie
Fra. guise, fait l'admiration générale; le

choix des parfums est exquis.

—Désirez-vous de la “Butterine” allez
en demander à E. Brault chez Armour &-

Co.

—La Salseparcille d’Ayer rend le sang
vur, riche, cbaud et vivifiant. Vendue par

tous les droguistes.

—Ceux qui veulent voir le véritable
Santa Ciane avec tout son bagage de ca-

deaux ce Noël qu’il appore durant le nuit

au Bon Marché, n'out qu’à passer devant
les vitrines de Ce comptieux magasin. Un

seul coup d'œil sur leur annonce aujour-

hui vous fra voir des occasions saus pa-
reilles. Demandez les commis canadieus.

—Voyez ce pauvre jeune homme qui ge
meurt d'épuisement, Et dire que, pour

$1.00 =eutement, il aurait pu se procurer,

chez n'importe quel pharmacien canadien
des Etats-Unis, une bouteille du Dr De-

sles Kinium Compound qui, en enrichis-
saut le sang, lui aurait rendu Ja force et la

santé !

—Depuis que |a saison des fêtes est com-
mencée. la maison O Donnell & Gilbride
regorge d'acheteurs ; tout le moude s’em-
presse d'atier faire la connaissonce de Santa
Claus qui y à établisee quartiers-généraux

Il est d'une urbanité sans égale et purait

encore bien vigoureux pour son âge, allez

fui serier ls main et vous aurez un Cadeau,

—Souffrez-vous du calarrhe ? Etes-vous
incommodé par l'asthme? Allez à ls phar-
mucie M, L. Prouls, 814 rue Middlesex et

vous rec-vrez uu échanttlion d’un remède

qui vous apporters un souragement immé-

dist. Demuudez le ‘* Catarrheon. ”

—Profitez de l’occasion ! Pendant quel
ques semmnines M. J, T. Fontaine, le photo-

graphe populsire do la rue Merrimack,
offre au public de grandes réductions su
ses portrails au crayon, lÎleu frraun de
ceux-ci de la granlsue de 16 x 20 bleu flui

et bien encadré au tiers du prix de partout
wilieurs. N'oubliez pas que relte Occasion
ne durera que quelques eemaiues, Allez
voir les échantiilous.

—Pour les affections de la Gorge et des
Pouaon-, le Pectura:-Uerise d'Ayer, pris à

temps, est un spécifique assuré,

 

Dr N, E. COULOMBE
(Ci-devant de Montréal)

Gradué de l'Ecole Victoria, ex-médecin des
dispensaires de lu Providence a Montréal,
Atteutiun apéviaie aux maladies des temmes
et du sexe. ete.el.

84 CABUT st., LOWELL, MASS. 
 

ANNONOESPEOI

A TOUER—Les
meublier ou us char, ier.

LE POUR NOEL
 

Tout obaise de fantai haises barçantes, belles tables, grovures, «te.
PPI ylPaarJodo}rirPyporeWy

EDP Jusqu'apeds Noel notre mags-is sera ouvert tous les soins.

… +-devant oconpée par A. A. Henner. Une bonne chance pour 8a

J J GAYNOR &OO.
$800. de ls C. F. AdamsHome Furnishing House.

28, 34, 86 PRESCOTT SF, LOWNLE, Mass.
 

M. Jos. ;
canadirnne à le visiter.

LAMOUREUX ess notre commis canadien et il invite toute ls population

Bnésialité :—Réparations de chaises en jnno ot de moubles de toutes aortre,

 

sement de Modes de

Ne doivent pas manquer d’y aller

vite,

lette doivent se hâter.

Petit Canada,

Aux Dames et Demoiselles
LL

Les Dames et Demoiselles qui n'ont pas encore visité I'établis-

t Mme Ed. Bergeron,
1 AIXEIN ST.

au plus tôt. L'assortiment est

varié et les prix sont si raisonnables que les marchandises partenttrès

Ainsi celles qui veulent profiter de ces avantages pour leurjtoi-

Mme Ed. Bergeron,
| AIKEN St. i owell, Mass
 

 

SALEM St

Tout en remerciant le public Canadien,

EPICERIES,Etc, Kte.

 

TELEGRAPHIE
“ Stamboul ” Vendu

New York, 21—L'étalon trotteur Stam-

boul à été vendu, hier matin, à E. H, Har-

riman, pour la soume de $41,000.

 

Ia Lol Washburn

Washington, 21.—Au sérat hier le séra-

tour Palmer a aitaqué la loi Washburn,

autrement connue sons le nom de * Anti-

Option Bill.” Li dit que ‘effet de la loi pre-

posée serait de donner aux percepteurs du

rever u de l’intérieur une autorité absolue

sur n'importe quelle personne faisant un

contrat pour la vente et la livraison future

de propriété. Elle leur donnerait le droit

de se mêler des affuires de tous les cituyeux

du pays—autorité qui u's jamais Été accor-

dee que dans des circoistances exceptivu-

nelles—pourdes flus da revenu seulement.

Lesénateur u’a pu fluir son discours

avant l'ajournement.

Tammany et Cleveland

New York, 21.—M. Richard Croker, le

chef de Tammany Hall, a détruit hicr le:

Jdéclarations de ceux qui disent que cette

société sera un fardeau sur les épaules du

président Cleveland.

“Tammany Hall, dit-il, ne demauders

absolument rien à M. Cleveland en matière

‘le patronage ou de position. L'association

l'a appuyé loyalement et mettra la wême

loyaté à appuyer son administration

Bile ne Vembarrassera pas & propos de no

minations. Toutes cuiles qu'il fers serom

sutisfuisantes à la sôctété, g 10's que soient

l-s heureux. Nous n'avons pas de de-

tnundes à faire. ”

Coznme on lui demandait s'il avait quel-

que suggestionà à faire propos du cabi-

uet,* Certainement von,répondit-il, M.Clrve-

land choisira son chabinetau meilleur d sou

jugement, Il es: absurde de penser qu'un

démocrate, quel qu’il soit, voudra embar-

ra-s:r M. Cleveland dans son administra-

tion. Une telle attitude ruinerait certaine-

mentcelui qui s’y risquerait.”

Le Scandale de Panama

Pare, 21.—Six nouvelles victimes sont

ajoutées pour eatisfuire la justice dansl’af-

faire du Pauama.

Ce sont cinq sénateurs, dont deux an-

ciens ministres, et cing députés.

La nouvelle a été aunoncée eu même

temps, hier, au sénat et à la chambre de*

députés.

La loi crimivelle française défend de pour-

suivre un membre du parlement Fans Ie

consentement d'un comité spécial de chu-

que chambre. La chose a été en cousé-

quenceréférée à ce comité.

Au :6nat les nomsdes inculpés ont été an-

noncés publiquement. Cela est coutraire

aux précédents, mais Je président a dii

qu'un +i grand nombre étaient designés par

la rumeur qu'il voulait lire la liste afiv

d’éviter des erreurs, #

Il a alors nommé les sénateurs Dives.

autrefuis miutstre de l’agriculture, Bera

l'ami intime de Gambetta ; Thevenet, ex.

ministre de la justice : Léon Renault, ex:

préfet de la police, et Albert Grévy, fière

du dernier président et ex-gouverueur-gé-

néral de l'A'gérie.

A la chambre, les noms ne furent pas

lus en public, mais les membres se précipi.

erent dsus ‘a salle des pas perdus, où lu

liste étrit affichée. Les uoms des accusé:

sout : Rouvier, ex-miuistre des fluances;

Arène dépmé de la Corse, Dugué de Ia Fau

counerie, Jules Ruche et Autonino Proust.

Tous, à l'exception de Dugué de la Fau-

connerie, sont des membres de ia gauche,

M. Rouvier, en apprenant les accusations

qui pesaient sur lui, s'est écrié furieux :

* J'avais cru Jusqu'ici que j'étais le gar

dien responsable de secrets d Etat. Mais

Jo temps est venu où ces secrets ne sont

plus un dépôtsucré. Je monterai à le til

bune, à la prochaine réunion de ia cham-

bre, et donnerai une explication claire de ma

conduite dans lu direction du département

des fluances pendant mon terme d'office. ”

Ceite déclaration a jeté Im consternation

dans les groupes parlementaires. M. Ro.

vier & Été ministre depuls diz ans eton

oraint que ses révélations ne conduisent à

In révoite le peuple déja exaspéré.

A ia réuuion de la chambre, M. Rouvier

Rouvier u's pas fuit les révélations doutii

meuaçait ses rccurateurs. [1 se borna à
dier les charges faites contre lui. Mais une

autro scène était réservée à la chambre.

 

J. N. TARTE,
MARKET.
 

Américain et Irlandaia pour le patronage

libéral qui lui à eté nocord- durant ses trois années de réjour an millen d'evx, prend la

liberte d'arnoncer qu'il tient toujours ce qu'il y à de mieux en VIANDES, VOLAILLES,

Endépit de toute compétition, res prix sont toujours les plus bas et la qualité de
tes tffets est supérieure à tout ce quiest Uffert dans cette partie de la ville.

J. N. TARTE,

33 Salem St Market, Lowell, Mass.
re

M. Déroulède monta à Ja tribune, et dit

ane le plus coupable dans le scandale du
Patiuma est l’homme q'i à échappé à toute
accusation parce qu’il terrorize toute la
France par son épéeet sa jlume, Et 11 nom-
me M, Clémenceau.

Celui-ci éeouta sans sourcilier son accu-
sateur. Puis, montant à son tour À la tri-

bune, il vis les accusalions portées contre

iui, rans socenper de celui qui les avait

proférées. Dans la dernière phrase de son

discours, il app-iqua à M. Dérvulède l’épi.
tière de ‘ menteur”.
Deux duels seront la conséquence de cet

incident.

La situation est des plus graves. On

commence à parler de révolution. Un dé-
puté disait hier : “ La troisième république

en est À ses derniers jours,”
Ou ervit en certains quartiers que l’armée

va se révolter en présence de taut de cor-

ruption.
M. Loubet & dit & un reporter du Herald

queles poursuites étaient nécesraires pour

purger la république. Quelquez-uns des
accu-és pourront se disculper, muis les

autres devront être chassés du parlement

qu'ils ont dé-houoré.

Londres, 21 -Une dépêches de Paris

mande ce qui suit : ‘“ L'air est ce soir rem-

pli d’iutrigues ruyaistes. lly a tous les

signes d'une révolution, ”
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Ee Pupitres, boîtes à ouvrage,

|

©

service: da toilette pour les

|

>

mains, etc., #lburas pour pho- =
tographie, albums aut graphes bi

p rrefenill 8, cadres ponr por-§ gg

traits, i res d'images, échecs,

prareile de fumeurs, encrier-, 9

jeux de t-ntes sortes, mémoires

Serap Bobks, Buîte à musique.

ul
trCAMBRIDGE

Merrimack House Block.
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Aux Patrons de la Buanderie

« Paris Laundry ”

 

Avis est parle présent donné que Oswald

Harmon neat plus à mon emploi et toute

présentation À cet effet est fau-re vu qu il

travai le ponrla buanderie **Middlosex”” main-

tevant. Le soursivné continuers à visiter ses

pratiques comme d'hab tude.

LOUIS O. CLEMENT.

Le Theatre Bijou
Ouvert tous |. SoirA avec Matinées le

Mercredi et le Vendredi

 

 

Pour la semaine commençant

Le 19 DECEMBRE

LA MFILLEURE REPRESENTATION

donnée par notre

Compagnie de Spécialistes.
Voyez les noms:

0. H- Cushing, Alice MeComben

Cora Merrill. Billy Vivo,

John H. V. Beyrne, Stella Farrell,

Seigfried, Ade McComber,

James F. Parker, Stella Lang.

Teako ‘!© nécromauclen Japounis"

Tout du Nouveau!

Tout du Nouveau !

Annonce epéciaie ! Chargement des prix!

Gnrerle 100 Parquet. 20e. Bangnettet

d'orchestre 25e. Prix des Mutinees: — Galerie,

(0c, Parqnet, ¥0c.

Music * Hall !
Thomas & Watson, Gerants.

Semaine commençant le 19 Décembre
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SEMAINE DE SOUVENIR.—Toutes les dames

recevront an sonvent of ellen assisteut

AUX representations.

Deux Grandes Representations

LUNDI, MARDI ET MERCHE =

LIFE OF ‘AN ACTRESS

JEUDI, VENDREDI LT SAMEUL
EAST LYNNE

Dana les entr'actes, le Vau lesliliate Ch18 Din-

mond: Huun & Briscot. arti-t 8 nègres: ‘Thomas

& Wateou: le quatuor de la Bpind © City.

Matinee le sstucdi a 2,80 Lire p. m.

Prix Povalaires 186, 200, 300  


